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JOLIETTE. Un des plus forts tirages des journaux hebdomadaires de la province de Québec
(Fondée en l’année 1884).
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Saint-François et lamour des hommes j*ôril de diminution ? Aussitôt, dans “Il reste la question du meurtre , 
I son enthousiasme naif, il part pour de l’Immieide involontaire. Kt dans le 
;les convertir. ; présent cas. je dois vous dire que

“Lorsque l’rançois apprenait que j’incline fortement à croire que nous 
ses Frères, par la sainteté de leur I «mimes en présence d’un homicide 
vie et par l’efficace de leur parole, involontaire, 
ramenaient un grand nombre de né-1 
cheurs à la voie de la vérité, et leur

ou

Modèles Fashion-Craft pour hommes
.... .ÉSiâsil

■ ■ ;

(Ecrit .spécialement pour “L'Etoile 
du Nord). D“Comment la mort de Mme Grand- 

, , . . „ . ... ; vhamp a-t-elle été causée ? Coin-

■BiBiese
à sanctifier leur pauvreté, vqire il Les hommes de tous les siècles sont V. '' 'P"'s sont
l'aimer pour l’amour du Christ pan- restés reconnaissants à François de ''P""'" ' dv l’,r.P"'v T"..l',.,'u',!ur<‘nt / ■ 
vre et humilié. Comprise et acceptée, son amour pour eux. Durant cette I rom er que I accusé était dans .a 
la pauvreté n'en est déjà plus une. -année 1 !>•->«, le septième centenaire de "mlM,n ; C Pst ltros point de ,a
Les vrais pauvres y trouvent leur sa nmrtj .scra glorifié dans tout ,.<nlr l,ab,lr lc fai* n'u‘ * :lP"
bonheur ici-bas. Dieu leur a promis («univers. Peintres et écrivains se soûl ‘ !,M' .‘‘ta,t ‘bins la M,,,ison’ '' y a lro1." 
celui de l'autre vic“ “Hcati pnuperes déjà „n|s ,>OUr glorifier ses vertus. ,''lni>lns : ^Lnc .Tenusonne, M. Joseph 
spiritu, quoniam ipsorum est regnu m 0n a ^rjt des pages magnifiques sur ,iny >** ”r Lnï"’rtr. • T _
coelorum”. (Matt. V, 3). 80n oeuvre. On en écrira encore de Ai>r«-s 1 adresse du .mge T.s-J. I.o-

cli arm antes. Les plus belles, trop su- ™'™'r 'V" le jury se
Mimes celles-lfi pour être enfouies retira pour délibérer. Dans son mlr.-s- 
dans les anthologies, ce sont les pu- "%" «.t des paroles très^fiatleiises .1 
ges vécues, imitations vivantes du ' adresse de ^le Clis-F.d. F.-rlnnd pour 
Christ par François. Mlles seules res- l'habileté dont il a fait preuve dans 
tenait durant toute l’éternité.

Nos louanges Importent peu aux 
saints.
d’un, degré dans la gloire. Ces ailes 
de papier dont nous les affublons les 
embarrassent plutôt. Pour les tou­
cher, i\os éloges, nos prières doivent 
s’envelopper d’humilité, d’amour. La 

saints doit conduire au 
rayon au soleil.

!m
è ~ -y noC’est lc 3 octobre 1226. Dans une 

petite ville d’Italie, un pauvre va 
mourir. Des religieux inconsolables 
entourent le mourant, et, sur ses ins­
tances, ils supplient la mort de ve­
nir. Une foule <lc gens, mi-tristes, mi- 
joyeux, attendent le trépas afin d'Iio- 
norer après sa mort, celui que, vivant, 
ils avaient si souvent pris en fla­
grant délit de sainteté. Ce moribond 
extraordinaire était le plus grand 
ami des hommes après le Fils de Dieu 
saint François d*Assise. Amant in­
sensé de Dieu, il trouve encore moyen 
d’aimer immensément ses frères. Cer­
tainement aucun saint n’a exclu de 
sa vie l'amour du prochain. Mais en 
quelques-uns, Il perce moins, 
de saint Simon et des autres Stylitcs 
“passés marbre sur leurs colonnes". 
Par contre, un curé d’Ars ou un Ber­
nardin de Sienne, ouverts à tous les 

*' besoins des foules, produisent davan­
tage leur amour. En François, it'nous 
aveugle. “Depuis Jésus de Nazareth, 
a écrit quelqu’un, personne ne s’est 
aussi prodigieusement pénétré de ce 
haut principe i “Aime ton prochain 
comme toi-même”.

Il y a ici-bas différentes façons 
d’aimer. Tel aime par altruisme, tel 
outre par sentiment ou par intérêt. 
Un mendiant ne sympathise pas de­
là même manière avec un bienfaiteur 
et un autre porte-besace. Les motifs 
de l’amour s’étagent presque à l’infi­
ni. Certains amours sont uniquement 
pétris d’inclination, d’attraction in­
née. D’autres, uniquement à base de 
surnaturel, ne sont entamés par rien 

' d’humain. Cette dernière façon d’ai- 
- mer, seuls les saints et les âmes gé­

néreuses nous en donnent l’exemple. 
Voyons-la s’épanouir en saint Fran­
çois, lc saint joyeux et fraternel, le 
saint de l’amour de Dieu et des hom­
mes.

il servira de médiateur entre l’opu- les pauvres, 
lenee des uns et l'indigence des mi­
tres. Les mauvais riches, enlisés dans 
leur or, murés dans leur égoïsme, il 
las aimera pour les convertir ; les 
bons, pour les perfectionner. 11 s’eu 
suscitera même des intimes. Ainsi de 
ce lloland de Cattani qui lui cède 
lc mont Alverne où il reçoit scs glo­
rieux stigmates. Toute sa vie ce com­
te resta attaché à François et mit sa 
bourse à la merci de sa pauvreté.
Ainsi encore ce Jean Vellita, “de 
haut lignage” disent les chroniqueurs.
Quand François voulut fêter Noel de 
1223, Vellita se chargea de tous les 
préparatifs et assista lui-même au 
merveilleux miracle de Grcccio.

Dans plusieurs de ces riches, le 
saint trouva des compagnons de sa 
pauvreté volontaire. A tous, il en­
seigna "l'art d’être riche” en les ré­
conciliant avec la générosité et le 
détachement.

François a aimé sincèrement les Rongés de leurs chancres hideux, ces 
riches. Ses préférences, toutefois, malheureux il qui la misère donnait 
étaient aiguillées ailleurs. Les pauvres chaque jour rendez-vous, égrenaient 
formèrent ses amis de choix. Encore sur Jcs routes publiques le chapelet 
adolescent, quand tout Assise se gnus- de leur vie douloureuse. François 
sait de ses folles prouesses, même n0us a confié sa répugnance initiale I dévotion 
alors il s’apitoyait sur les souffran- pour eux. “A deux milles de distan-i Christ comme le 
ces des pauvres. Un jour cependant, cc> apercevait-il une léproserie ? Il1 Autrement c’est agir en pure perle,
il en éconduisit un. Etait-ce une sc détournait et se bouchait lc nez”. Imitons donc cet exemplaire -e
saute d'humeur, des occupations trop Après l’épisode de son baiser au lé- plus complet du Christ, saint Fran- 
pressantes ? On ne sait. Le refus, en preux, surtout après sa conversion, çois d’Assise.-Méditons si vie géne- 
tout cas, lui broya aussitôt lc coeur. ce dégoût s'était mué en sympathie: ratriee de renoncement, d amour. Rv- 
D’une haleine il rejoint le mendiant absolue. 11 se fit leur infirmier, pan-1 chauffons fl son contact notre cli.uri- 
et le comble doublement. sa leurs plaies avec un soin infini.: té transie. Alors, nous pourrons pro-

5S.-S3S «LT:
étaient bien un tantet tachetées d’n- ritablement comme tels. Pour être 
fllour-proprc. Il manquait, pour les admis dans son Ordre, les postulants
féconder, le don de soi. Le retour devaient promettre de servir gratai-
complet à Dieu épura l’altruisme de tement les lépreux. Après ce contact 
François. Et quand, devant l’évêque répugnant à leur nature, ccs moines 
d’Assise, il remettra à son père son pourraient mieux discerner cette nu- 
or et ses vêtements, quand il aura tre lèpre ambulante, lc pécheur, 
épousé “Dame Pauvreté", alors les Pour ces “brebis perdues", il sc 

auront trouvé leur plus dévoua sans relâche. Ici, il pouvait
atteindre plus directement les âmes.

—88
■

On rapporte que Pascal mourant, 4jc sainteté. Gagner des âmes à 
incapable de recevoir le Viatique. sc i>|cll| cc fut son unique ambition 
fit amener ce quL pour lui, reprAscii- |„rmninc. Pour pacifier le monde, il 
tait davantage le Dieu de l’hostjic : („ndc son premier Ordre. Son amour 
un pauvre. François, comme Pascal, ,ics ftmes trouve encore cette instilu- 
palpalt le Christ dans les pauvres, unique, dans laquelle des nul-
Lui, si courtois, si affable avec tous ;;ons de Chrétiens se sont sanctifiés 
indistinctement, il voulait les pré- dans ]„ dm ri té, le Tiers-Ordre. Voit- 
férences de ses frères dirigées vers ;; nu des Ames ignorantes en
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Là ou l’amour de François devint 

héroïque, cc fut dans le service des 
lépreux. Ce fléau, encore florissant 
de nos jours dans lc traditionnel 
Orient, avait 
moyen-âge. La répulsion et la nau­
sée inspirées par ces cadavres ambu­
lants, on sc les imagine facilement.

Ainsi J >
■ i,vy Xil x Xenvahi l'Italie du

In pause.
Après environ une demi-heure de 

délibérations, le jury retourna et 
rendit un verdict d’acquittement en 
faveur de l’accusé, qui fut Immédia-1 
tement remis en liberté, après un an 
et dix-sppt jours de détention dans 
la prison de Juliette. —

Quant à la femme .Tennsonne. te 
nanelè.re de la maison de pension où 
sc déroula la tragédie, elle retourne­
ra lundi à la prison il’Ainos pour 
finir son terme.

I \Kies ne les hausseront pas /

M >.

s?aux

.Cfi 50as\:
à£6Macamic, Que. mModèle 

1 917
Naissance. — M. et Mine ïi. I.épi­

ne, ont le plaisir de faire part à leurs 
parents et amis de la naissance d’une 
fille arrivée le 27 septembre, baptisée 
le jour suivant. Parrain et marraine 
M. cl Mme Joseph I.épine, oncle et 
tante de l’enfant. I.n porteuse était 
Mme AV. St-Onge.

A. DES VALLEES. V

Le temps n’est plus ou vous ne pou­
viez acheter un complet bon marché 
sans faire un sacrifice d’amour-propre.
Fashion-Cr&ft a changé tout cela. 
La création des nouveaux

\
Au Palais de Justice
PIERRE FOREST EST ACQUITTE

Macamic s’attend à un nouveau 
développement minier à 15 milles du 
village. Avec l’aille du département, 
l’entrepreneur Joseph Lénine est à 
construire un nouvel cmhrimvhemenl.

Peu après sa conversion,. François 
s’était senti violemment attiré vers 
la vie contemplative. Allait-lî"aban­
donner son rôle de pacification ? 
Craignant -une illusion, il avait con­
sulté sainte Claire et le dévôt frère 

^ Sylvestre. Par eux se manifesterait 
le vouloir divin. Lc verdict vint, né­
gatif. “A la suavité du Verbe qui at­
tire”, il devait préférer “le besoin du 
prochain qui sollicite”.

Comme le Christ, le Saint d’Assi- 
se n’a exclu personne de son amour. 
Les riches, comme les autres, ont 
participé h son ardente charité. Ils 
auraient bien pu s’en passer, dira-t- 
on ? Pas tout à fait. Tant qu’il y au­
ra des hommes sur la terre on verra 
les riches exaltés sans doute, mais 
surtout honnis. I-eurs Inférieurs sou­
vent les jalousent. S’ils sont avares, 
les pauvres les détestent. Sont-ils gé- 

" néreux, on convoite quand même leur 
bien-être. Seuls les pauvres volontni- 

k res les aimeront sans mélange. Mais 
les pauvres volontaires sont rares I 
Le “Poverello” était de ce nombre.

Pierre Forest, qu’on avait accusé 
de rassasiant de* la femme Jimmy 
Grundchump, a été acquitté vendre­
di dernier. Ce procès qui fut assez 
court cependant a attiré un nombre 
très considérable de personnes an 
palais de justice de notre ville.

Les derniers témoins entendus fu­
rent d’abord Mme Sinai Bourgeois, 
une voisine de la pension Jcimson- 
nc, où s’est produite la trâgédic, le 
13 septembre 1925. Elle déclara avoir 
entendu une querelle entre la femme 
Jcansonne et la femme Grandclinmp, 
durant in nuit du drame. M. Ar-

pauvres 
grand ami et protecteur.

Des mnehinesrics sont déjà installées 
et les travaux se poursuivent rapide­
ment. COMPLETS EN TWEED 4nier

SOUVENIRS
D’ELECTION

.. . S U P K JJmpardon, s’il te l'a demandé. Et *1
</>'

son n
«f .Pour faire suite à une information 

qui nous est demandée, nous ex­
trayons de l’“Etoile du Nord” du_ 
10 mars 1887, ce qui suit au sujet 
de l’élection de MM. Hilaire Neveu

a a etc»*'’
«.°mand Perreault, cultivateur de St- 

Alphonsc jura «ensuite que durant 
son séjour à St-Atphonsc, la femme 
Jcansonne qui demeurait alors avee 
fion mari, jouissait d’une maigre ré­
putation. 11 était voisin de feu ‘Pa­
trick Jcansonne, mari de la tenan­
cière de la pension en question, à St- 
AJphonsc, lorsque ce dernier s'en­
leva In vie en sc pendant. Quatre ci­
toyens de Jolicttc jurèrent après 
qu’entre trois et quatre heures de 
l’après-midi, Pierre Forest avait sé­
journé à l’hôtel Commercial de Ju­
liette.

Cette dernière preuve non contre­
dite indiquerait qu’à l’heure de l’at­
tentat, Pierre Forest ix'était pas dans 
la pension Jcansonne, mais qu’il y se­
rait rentré précisément pour trouver 
lu femme Grandchamp blessée, car, 
d’après le D r J .-P. Laporte, c’est 
quatre heures qu’il arriva lui-même 

les lieux de la tragédie alors que 
Pierre Forest, debout, tentait de por­
ter secours à la victime.

Il était quatre heures de l’après- 
midi lorsque, de part et d’autre, la 

fut déclarée close.

Ivous permet d’avoir à bon marché des 
vêtements de la meilleure qualité et 
de la plus grande élégance.

et Edouard üuilbuult, dans le com­
té. Cc dernier, après le décompte des 
bulletins, fut élu député pur le vole 
de l'officier-rapporteur du temps, le 
Dr A.-M. Rivard.
RESULTAT DE L’ELECTION 
FEDERALE DU 22 FEVRIER 

1887.Les richesses, U n'avalt pas à les 
briguer, Il s’en était allégé pour tou­
jours. Son affection pour eux reste 
donc

(L 'Etoile du Nord", 10 mars 1887).
“Vendredi dernier, lc 4 courant a 

eu lieu à Juliette le décompte des 
bulletins de la dernière élection, de­
vant Son Honneur le juge Tasche­
reau.

“M. F. J. Bisaillon de Montréal rc-

ï

désintéressée.parfaitement 
. Dans le riche il distingue un frère, 
et il s’attache à lui selon le précepte 
du Seigneur. Il voit l'homme exposé 
aux séductions de l’argent, et pour 
cela, Il veille spécialement sur lui et 
l’instruit de ses devoirs envers les né­
cessiteux. Lui, le plus pauvre de tous.

*;

J.-ALBERT RIOPEL • »

■:présentait M E. Guilbuult, et M. G. 
Champagne de Juliette, M. II. Ne­
veu le requérant.

“Lc dépouillement des bulletins 
des 23 bureaux de votations, a don­
né- lc résultat exceptionnel suivant :

...........1632
....... ..1532

vers

4-
Seul Représentantsur

lui. Guilbuult

41 NOTRE DAM , JOIIETTE, P. 0.IL Neveu ... _
“Lc Juge ayant rendu son juge­

ment, l’officicr-rapporteiir A. M. Ri­
vard Ecr., donna son vote prépondé­
rant en faveur du candidat conser­
vateur.

“M. Ed. Guilbault reste donc élu 
par une voix de majorité au lieu 
de trois que lui donnait le rapport 
de l’officier-rapportcur : à cette nou­
velle les conservateurs éprouvèrent 
une grande joie, et vendredi fut un 
jour de véritables et grandes ova­
tions pour M. Ed. Guilbuult.

De nombreux discours furent pro­
noncés le soir à l’hôtel de ville à cet­
te occasion.

“MM. Guilbault, A. McConvillc, ,1. 
J. Sheppard, J-M. Tell 1er, .1. A. Re­
naud, J. Martel furent/les orateurs 
de la soirée.

11 y eut procession jusqu’à la ré­
sidence de M. Guilbault. Après plu­
sieurs hourras, la foule se retira 
avec calme à une heure avancée de 
In nuit". —

La Tire-Lire 
Brisée

*
preuve

Mc Charles-Edouard Fcrland, com­
mença ensuite son plaidoyer. D’après 
les différents témoignages fendus, il 
démontra qu’au moment de l'atten­
tat, Pierre Forest n’était pas à la 
pension Jcansonne, Pierre Forest n’a­
vait aucun intérêt particulier à tuer 
la femme Grandchanvp, que lc té­
moignage de la femme Jcansonne 
doit être rejeté, parce que cette der­
nière s’est contredite plusieurs fois 
dans les divers témoignages qu’elle a 
donnes tant à l’enquête du coroner 
qu'à l'enquête préliminaire et nu 
procès même. Il cita un cas en parti­
culier.

Me Ferland termina en expliquant 
aux jurés que la preuve telle que 
faite ne laisse aucun doute quant à 
(’Innocence de l’accusé.

A huit heures, vendredi soir, com­
mença le réquisitoire de Mc Ernest 
Hébert, avocat de ln Couronne. “En 

qualité d’avocat de la Couronne, 
dit Mc Hébert, il m’appartient, dit- 
il, de me porter accusateur contre 
l'accusé, mais l’avocat de la Couron­
ne, si son rôle l’oblige à *c porter 

accusateur, doit le faire avec 
Impartialité, choisir à exposer 
froidement et aussi logiquement que 
possible les faits sur lesquels vous 

appelez à rendre votre verdict, 
de façon à éclairer votre conscience, 
afin que votre verdict soit conforme 
à la preuve. L’examen de cette

à l’étude de deux 
dtffè-

is-.

%

■iiaaax
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M. H. NEVEU ELU f»AR 
147 VOIX.

ne, Béatrice, Hélène Marion, Annan-j Lundi dernier, il y eut encan pu- 
(linc Tellicr, MM. Wilfrid Hcnriichon, blic chez Mme Vvc Ignace Lcbert. 
Eugène Lcbert, Léo, Gabriel et llo- Ménage, instruments agricoles .voi­

tures, etc., tout fut vendu. Cette fa­
ll y eut chant, musique etc. Clin- mille nous quittera sous peu pour 

cun sc retira cnclmnté de sa soirée, i Woonsocket, R. I.

M. Cuthbert Lafrcnière, de Ver- 
ncr, Ont., est en visite 'liez scs frè­
res Siniéon, Orner et D donné La- 

“Nous publions ci-dcssous l’état frcnicrc. 
des divers bureaux (le votation : _____

Guilbault

\
0

1
“M. II. Neveu a été élu hier (lli land Lafrcnière. 

janvier 1889) député du comté de 
Juliette pour la Chambre des Com­
munes, par une majorité de 1*7 voix 
sur le nombre de celles obtenues par 
son adversaire, M. Ed. Guilbault, 
candidat conservateur.

v* •%'tSÎSfe il
** <fc>

Mardi dernier ,il y eut aussi cn- 
enn chez M. .Olympe Henruchon, et 
tout fut vendu sans réserve. Cette 
famllc ira demeurer aux Etats-Unis.

X
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BPS* ...Neveu

St-Paul ... .. _____ _ -.........231
Stc-Elisnbcth ... „ „ ...........120
St-.Tcan de Mailla ... ... ... ... 87
Stc-Mélnnic...... .... .. ...... - 40
St-Ambroisc - - ...
St-TImmas ... ... _
St-Clis-Borromée ...........- -14
•Toilette — ... — —. —. —
St-Félix de Valois ...............
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St-CAmc ------
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$6.00 Lunette simple vision. 
$10.00 lunette double vision.
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Avant le décompte, le résultat 
était comme suit :
RAPPORT DE LA VOTATION
(L ’Etoile du Nord”, 24 février 1887)

.42

L’enfant qui brise sa tire-lire — un simple jouet — ne se- rend pas compte qu’il 
aurait pu avec le temps recueillir assez d’argent pour prendre une police à dotation 
flans la Manufacturers Life, qui lui aurait fourni, à l’échéance, le moyen de s’instruire 
ou de sc mettre on affaires. Mais vous, parents, ne laissez donc pas vos enfants faire 
ainsi leurs caprices ; habitucz-lcs plutôt à avoir un but défini dans la vie — à écono­
miser dans un but défini.

„ ..lit 
- -121 
.......  48

comme
aussi Comté de .Toilette. 

Neveu — Verres bombés —Guilbault 14
Majorités

St-Clis-Borromée ................ 15
St-Tlioinas „ ...
St-Ambroise ... -
Stc-Mélnnic ...........
Ste-Klisnbctli .......
St-Paul
St-.Tcan de Mathn ... _ ... 59

.......05
serez

- ... 12
- - 12
... - 16 Votre Vue - Soignez - Votre Vue

CONSULTEZ LE SPECIALISTE-OPTICIEN

106653TM cause
406Manufacturers Life

INSURANCE COMPANY

< nous amènera 
questions d’un ordre un peu 
rrnt. L’une de ces questions, c’est la 
question légale que je ne ferai que 

signaler, et l’nutrc c’est :n 
question des faits, qui relève parti­
culièrement de l’avocat de la Cou-

126
_____211 Majorité pour Neveu ......117

“Après que le résultat fût con­
nu, des discours furent prononcés 
duns In salle du marché, au milieu 
des acclamations de In foule qui était 
immense”.

M. J.* a. GH B VR/ER451vous
.Toilette ......................
St-Félix de Valois
St-Alphobsc ............
Stc-Uéatrix .. _
St-C me —

............172
— ... ...101J.*R. ROBERT, REPRESENTANT,

6 JVotre-Dapie, Joiiette.
OPTOMETRISTE DE MONTREAL 

ICI TOUS
40ronne.

“La mort est prouvée. Quel est ce­
lui ou celle qui est l'auteur des blcs- 

et qui n'offre pas les moyens de 
devez

..........82
- - 27

Stc-Emélic de l'Energie ... - ... 32 ST-DAMIENsures
justification nécessaire, vous 
tenir cette personne responsable de 
la mort de Mme Gramlchamp.

“Quatre hypothèses peuvent se pré­
senter, j’en éliminerai deux immédia­
tement. I/hypothèse d’un accident 
qui ne peut être soutenue dans cette 
cause et l’hypothèse d’un suicide, car. 
d’après lc témoignage du Dr Déroute 
qufi n fait l'autopsie du cadavre, le 
suicide n'a pu avoir lieu, par la natu­
re même des blessures qui ont causé 
la mort.

Les Vendredisam 451
SANS OBLIGATION «le ma part, veuille', 

m’envoyer des détails sur une police pour un en­
fant de.—.—...ans, échéance A.—.—.

451 Naissance. — Samedi dernier, Mme 
Israël Tu renne, née Lucin Robert, 
une fille baptisée sous les noms de 
Marie, Alice, Rita. Parrain et mar­
raine, Mi et Mme Adélard Turcnnc, 
cousin et cousine de l’enfant.

Ht- ffc*-
.Tcudl dernier, il y eut petite réu­

nion chez Mlle Exérinn Hétu, Insti­
tutrice. Etaient présents s Mlles An- 
nette et Yvette Lafrcnière, Luclen-

vA LAMajorité pour Bd. Guilbault .............3
“Nous donnons également le rap­

port de la votation sur l’élection qui 
sc fit plus tard, le 16 janvier 18sfl 
et qui donna une majorité de 147 
voix, cette fols A M. Neveu. Cette 
dernière information est prise dans 
l’“Etolle du Nord” du 17 janvier 
1889.

uns.

PHARMACIE JOUETTE 
Rite Notre-Dame
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LA FEMME AIMÉELA MAIN Dü PRETRE d’ojiera est de mettre votre es­
prit sur le problème puis de 
l'ajuster ensuite. Il faut agir de 
même avec votre personnalité.

Commencez par cultiver vo­
tre attitude physique pendant 
que vous marchez ou dans n’im­
porte quel autre de vos mouve­
ments.

Ne laissez pas aller votre 
corps à la nonchalance, 
tenez-vous droit. Une constante 
pratique vous donnera l'aisance 
de mouvement une tenue gra­
cieuse et par là même un meil­
leur équilibre.

l es exercices pour développer 
une bonne personnalité sont 
simples et nombreux : Marchez 
en ligne droite dans votre cham­
bre, les bras levés à hauteur d’é­
paules. A chaque pas, élevez la 
jambe haut en avant, puis 
nez-la à terre. Imaginez que 
vous avez une chaudière d’eau 
bouillante en équilibre sur la 
tête, et que de là tous 
vements doivent être posés et 
faciles pour que l’eau ne vous 
renverse pas sur vous.

Employez Cette Recette
de MARINADES 
àlaMOUTABDt

levant jusqu’aux oreilles. Les gen­
tilshommes se promenaient toujours 
sur la rue avec l’habit à queue, gar­
ni de boutons en cuivre dorée. La 
classe pauvre sliabllait avec l’étoffe 
du pays et portait des chapeaux en 
laine mous, de forme pointue. Le 
feutre' n’était pas connu de nos an­
cêtres. Le chapeau de castor de la 
classe riche était autrefois confec­
tionné avec de la peau de vrai cas­
tor. Plus tard, il fut fait avec de la 
peluche dont les poils avaient la 
longueur d’un pouce. Ces chapeaux 
étaient très larges du haut et por­
taient le nom de “Waterloo".

Pendant les grands froids de l'hi­
ver, les hommes portaient de lourds 
manchons en peau d’ours. Les cein­
tures “fléchées” jouissaient alors 
d’une grande vogue. Elles étaient 
brodées avec beaucoup de richesse. 
Une bonne ceinture se vendait $10. à 
$20. Ces ceintures avalent été appor­
tées A Montréal par les voyageurs 
du Nord-Ouest. Presque tous les 
citoyens de la classe aisée portaient 
la ceinture fléchée" autour de leur 
pardessus d’hiver.

En 1820, le coton n’était pas con­
nu, les chemises de nos grands-pè­
res étaient confectionnées avec de 
la toile. Les cultivateurs portaient 
des chemises faites avec de la toile A 
sac ; elles n’avaient ni boutons, ri 
cols, et on' les agrnffait avec de 
grosses épinglcttcs en étain. Iæs ha­
bitants portaient aussi des ehemlses 
en droguet.

Lorsqu’ils venaient au marché, ils 
avaient des tabliers en cuir ou en 
peau de mouton ou d’orignal, de 
grosses bottes de “beu" montant jus- 
qu’A mi-genoux et des tuques bleues. 
Le capuchon était toujours de ri­
gueur.

|üé '
Cucillez-la comme une rose
Qu’on sépare du rosier—..... .....
Or quand la lèvre y dépose 
En tremblant son doux baiser,
La fleur alanguie embaume,
Et câline dans la main,
Se niche aû creux de la paume» 
Et la lèvre le carmin.
S’y grisant avec délice,
Comme le soleil d’été,
Boit la larme du calice»
En cherchant la volupté ;
Dans une dernière étreinte, 
L’épine écorchant la main, 
D’une goutte de sang teinte,
La soie rougit soudain.
Mais c’est la bonne souffrance, 
Le bonheur qu’il faut saisir, 
Nous présente à l'échéance,
La peine après le plaisir. .

La maiu du prêtre, main bénie,
Mais visible du Tout-Puissant,
Baptise, absout et communie 
Par elle en nous le Ciel descend,
Elle soutient, cllif pardonne,
Elle affirme la vérité.
Comme elle reçoit elle donne 
C’est la main de là charité

La main du prêtre, oh ! qu’elle est belle ! 
Quand elle appuie un front contrit !
Quand elle courbe un front rebelle 
Au joug léger de Jésus-Christ !

%
\â \;

Mettre dans une jarre de grès: 
I gallon de vinaigre 
1 tasse de moutarde Keen 
1 tasse de sel
Ajoutez oignons, tomates vertes 
tranchées, cornichons, recouvrir 
de la manière ordinaire. Les 
“Marinades’' sont prêtes pour 
la consommation nu bout de six 
semaines et se conservent 
indéfiniment.

Ce n’est qu’une des nom­
breuses et délicieuses recettes 
contenues dans notre livre de 
recettes pour la préparation 
domestique de marinades, de 
catsup et condiments. 
Demandez par lettre un ex­
emplaire gratuit de ce livre.

COLMAN-KEEN (Canada) LIMITED 
Caeler /y 1000 rue Amherat 

MONTREAL
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La main du prêtre, oh ! qu’elle est douce ! 
Elle aide, elle enseigne à souffrir.
Jamais cette main

I
\ne repousse 

Une douleur qui veut guérir. !\ S
lVOUS EN 

AIMEREZ 
LE GOÛT"

La main du prêtre, oh ! qu elle est forte .! 
L’Enfer tremble sous cette main,
Qui du Ciel nous ouvre la porte 
Comme elle ouvre le chemin.

rame-
% J1 I

/ X LaMoufaxde

Keem
R.-M. TURCOTTE.vos mon-

IV. DELAPORTE, S.J. ) Envoi d'Ainic de la Solitude.EN MOUCTS DC FCUlUt Ot MCTAl | 
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—JAMAIS VENDU AU OtlAll " facilite 

la digestionIAux jeunes filles mort. La croûte de pain, la raci-| 
ne de guimauve, le hochet, sont 
très utiles pour activer la denti­
tion.

lécs ; elles manquent de magné­
tisme personnel, ce qui rétrécit 
considérablement le set de leurs 
amis.

Souvent ce sera l'amour-pro­
pre ou la nervosité mentale qui 
seront cause qu’une jeune fille 
manquera de magnétisme per­
sonnel.

La racine du trouble cepen­
dant, sera plus souvent une cer­
taine attitude mentale.

Dans le cas d'une jeuhe fille

Pilules GAUGING4MP

Le bon vieux temps
MODES CANADIENNES

Il y a des jeunes filles qui 
ont des personnalités frappan­
tes au premier abord, pendant 
que la personnalité d’autres jeu­
nes filles ressemble un peu à 
une photographie embrouillée.

Ces dernières n’ont rien d'at- 
travant ou d’intéressant. Elles 
font des compagnes ennuyeuses, 
même si elles ont de jolies fi­
gures et si elles sont bien habil-

1
perle

L’importance de l’attention à 
donner aux dents des enfants 
s’explique aux moins intelli­
gents. Elle a un double but : 
prévenir des douleurs atroces 
dans le présent, et qu’ils sont 
trop faibles pour supporter ; 
leur assurer, pour l’avenir, une 
denture saine et belle.

A la seconde dentition, il y a 
souvent à combattre chez l’en­
fant des influences délétères. On 
a plus ou moins de mauvaises 
chances pour la formation de la 
carie, du tartre ; il faut y pren­
dre garde, demander conseil, ne 
pas négliger les précautions qui 
peuvent enrayer l’action du mal.

le leA Montréal, que par un seul négociant 
nommé Richard, de la rue Saint- 
Paul.

très gênée un amour propre 
exagéré renverse son équilibre.

La nervosité duc à” certaines 
craintes peut avoir aussi le mê­
me effet.

L’inertie mentale accompagne 
ordinairement la nonchalance 
physique dans laquelle le désir 
du repos surpasse le besoin 
mental d’activité.

La guérison de ces états men­
taux repose bien souvent dans 
la nécessité de refaire ses forces 
physiques.

La différence entre une jeune 
fille attrayante et populaire et 
une autre qui n’a rien d’intéres­
sant est physiquement et men­
talement plus active.

Elle vit avec enthousiasme et 
de tout son coeur chaque mo­
ment de sa vie.

L’autre perd son magnétisme 
personnel en regrettant ce qu’el­
le a dit, ce qu’elle a fait, ou en 
craignant de ne pas être capable 
de dire ou de faire ce qu’il faut 
dire et faire.

Elle manque d’équilibre. Une 
jeune fille peut avoir beaucoup 
de vivacité et de spontanité et 
en même temps avoir de l’équi­
libre ; en effet, ces deux quali­
tés proviennent toujours d’un 
esprit bien balancé.

Plusieurs de mes jeunes lec­
trices qui demandent des con­
seils sur la manière de dévelop­
per leur charme personnel réa­
lisent qu’elle manquent d’équili­
bre, et elles veulent savoir com­
ment elles peuvent gagner des 
forces pour parvenir à avoir de 
la personnalité. Le moyen d’a­
juster un canxcra ou une lunette

Dans le bon vieux temps, il n'exis­
tait aucun journal <le modes.

L’aristocratie suivait là “fashion" 
de Londres où elles faisait confec­
tionner ses habillements. Sa me­
sure était prise par le père Gibb, de 
la rue Saint-Jacques. La comman­
de s’exécutait dans la mère patrie, et 
il va sans dire que la façon coûte un 
peu cher.

Le premier tailleur Canadien-fran­
çais qui ait acquis quelque célébrité 
a été Joseph Boulanger qui tenait 
son établissement sur la rue Notre- 
Dame, près de la rue Bonsecours, la 
porte voisines de l’ancien hôtel 
Doncga, (coin nord-ouest de Notre- 
Dame et Bonsecours).

Il y n cinquante ans, la mode exi­
geait que les gens de profession, les 
gros négociants et les rentiers con­
sidérables portassent le gilet et le 
pantalon blancs, une cravate haute 
montée avec un faux-col blanc s’é-

par E.-Z. MASSICOTTE.
Le un\

la
LES DENTS tL’article de la chaussure doit avoir 

une mention spéciale. Il y a cinquan­
te 'ans, il n’y avait qu’un cordonnier 
ù Montréal, un nommé- Gaudry, qui 
tenait un magasin sur la rue St- 
Paul. C’était le seul endroit où il 
fallait aller pour une paire de bottes 
françaises.

«♦iMjortatfcm
au-at.La condition des dents dépend de 

la quantité de calcium absorbée par 
l’alimentation journalière, durant :a 
jeunesse, et par la mère avant la 
naissance de l’enfant. Les dents sont 
un composé de calcium, en majeure 
partie.

Des essais récents ont été faits 
avec différentes alimentations. Com­
me résultat, on a trouvé que le lait, 
le jaune d’oeuf, le beurre, les grais­
ses animales et de poisson, spéciale­
ment l’huile de -morue-, favorisent la 
formation des dents, tandis que les 
céréales, si elles ne contiennent pus 

i de vitamines et de graisse, ne four- 
! nissent pas assez de calcium 
dents. De sorte qu’elles se carient de 
bonne heure dans la vie.

Une vraie mère veillera égitf- 
lenient à la pousse régulière des 
dents. Les dentiers peuvent cor­
riger par des soins immédiats, 
toute difformité en train de sc 
produire.

La classe aisée se chaussait avec 
les souliers de “beu” et les bottes 
françaises ne se portaient que le di­
manche et les jours de fête. La pai­
re de bottes que l’on achetait A l’ilge 
de quinze ans devait durer toute la 
•vie.

Partout au Canada, les mamans 
H choisissent les .

Sous-Vêtements 
Dods-Knit

pour leurs enfants. Ils font à 
la perfection et sont d’une 
extrême durabilité.

Plusieurs citoyens ont inséré 
dans leur testament une clause par 
laquelle, ils léguaient une paire de 
bottes A leurs enfants.

La eha]>ellerie n'était représentée

WA
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ÇU4 la Maman 
Chamt" 1 EDWARDS BU RG lLes dents des 

enfants CROWN
BRAND

» I
c A la danse 

ce soir
Sous-V êtements y

Il faut s’occuper des dents des 
bébés, aussitôt que la première 
dentition commence. Quel mo­
ment pénible douloureux pour
les pauvres petits enfants... ... ...
et pour la mère qui redoute des 
accidents parfois mortels.

On facilitera l’éruption des 
premières et mignonnes quenot­
tes, en frottant les gencives du 
pauvre bébé avec du miel de 
Narbonne. Ce liminent attendrit 
les chairs “en même temps 
qu’absorbé par l’estomac, il ra­
fraîchit l’intestin”, et les dents 
sortent sans occasionner ces 
souffrances qui amènent quel­
quefois les convulsions ...........

Dods-Knit
SIROPdfMAISDemandez-les chez votre fournisseur et 

identifiez-les au moyen de l'étiquette iRafraîchissez:*
vousfi>1

%Dods flnitting 
Company Limited
OFtANGEVULE ’ Ontaiuo

A U menu des jours maigres, pour ^ 
/V la collation des enfants, le matin 
au déjeuner, dans la cuisine—ce sirop 
s’impose par sa saveur et sa qualité 

Rien détonnant qu'il soit devenu le préféré de 
la bonne ménagère canadienne En vente partout 
en bidon* de 2, S et 10 livres Demandez-le

THE CANADA STARCH CO LIMITED MONTREAL

Ü

Buveze*
Délicieux et 

Rafraîchissant
CB 17
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—Ma foi, répliqua M. Quilt, 

il n’y a rien d’impossible. Et 
dans cette maison, surtout, il 
faut s’attendre à tout : aux cho­
ses les plus insignifiantes com­
me aux choses les plus extraor­
dinaires !

—Allons ! il ne nous reste 
qu’à reprendre notre faction 
proposa M. Godd.

—Attendez ! dit M. Quik. M. 
Hamm l'a dit : il ne faut rien 
négliger.

Ce disant et sous l’oeil atten­
tif de ses associés, M. Quik prit 
un verre et versa dedans un 
peu de la liqueur.

Les trois agents poussèrent 
une exclamation de surprise, d’é­
pouvante peut-être !

Car la liqueur versée avait 
une teinte bleue.—un bleu fon­
cé, comme un Bleu de Prusse !

—Le Philtre Bleu ! bégaya M. 
Godd.

—Le Philtre Bleu ! balbutia 
M. Hamm.

—Le Philtre Bleu ! bredouil­
la M. Quik.

Tous trois chancelèrent.......
Mais le pas étranger entendu 

tout à l’heure dans la pièce voi­
sine se fit entendre de nouveau.

En trois sauts les trois agents 
se retrouvèrent derrière l’écran 
où. très émus, ils écoutèrent.

Ce pas, c’était la marche ré­
gulière, mesurée d’une person­
ne qui arpente une pièce, et 
l’on perçoit que la marche est 
amortie par un épais tapis. 
N'importe ! c’était assez pour 
piquer au plus vif la curiosité 
des trois policiers.

M. Hamm goûta .... 
se mit à rire.

... puis il Un quart d’heure ou à peu 
près se passa ainsi.

—Ma tête est lourde ! souffla 
M. Quik.

—Je sens une atroce envie de 
dormir ! murmura M. Godd.

—Mon sang se fige par man­
que d'activité ! confessa M. 
Hamm.

—Ne serait-ce pas l’effet de 
ce coquin de Philtre Bleu ? de­
manda d’une voix éteinte M. 
Godd.

Les subalternes de M. Godd 
n’osèrent formuler leur pensée à 
cet effet, car cette pensée aurait 
assassiné le directeur-général de 
l'agence policière.

Et un quart d’heure 
s’écoula sans autre incident.

Lentement ------ bien lente­
ment, tel un glas funèbre, la 
pendule du cabinet tinta dix 
heures !

Au dernier coup de marteau 
de la pendule un fracas épou­
vantable se produisit. Sous les 
pieds des agents terrifiés, la 
maison entière parut osciller, 
s’effondrer 
semblé être une sorte d’explo­
sion à laquelle s’était mêlés des 
bris de vitre, de verre, de cris­
tal ..... . Puis, un sourd ricane­
ment s’était élevé dans le silen­
ce lugubre qui avait suivi.

Les policiers se serrèrent du 
coude.

M. Quik pensa :
—Cela commence à ressem­

bler à ce que j’ai entendu la 
nuit dernière !

Mais il changea d’idée___
Un sifflement traversa l’es

sait sur lui. Et fasciné, incapa­
ble de résister à l’attraction que 
ce r égard pénétrant exerçait sur 
scs sens, M. Godd quitta scs 
compagnons, marcha timidement 
vers le mystérieux coiffeur.

Celui-ci'd’un geste rude lui in­
diqua la chaise. M. Godd obéit à 
l’ordre muet : il se sentait yns 
force, sans volonté, sans vigueur, 
cl incapable même de demander 
la moindre explication. Sa lan­
gue était simplement paralysée, 
et tous ses membres ne fonction­
naient plus que sous l’action 
prodigieuse d’un mécanisme 
dont il ne se sentait pas le maî­
tre.

pace, assez semblable au siffle­
ment d'une balle de rifle, une 
lueur sanglante déchira l’obscu­
rité du cabinet de travail, toute 
pareille à la lueur violente de 
l’cclalr par les soirs d’orage, 
puis il y eut comme le roule­
ment d’un tonnerre lointain™...

Et alors, sous l’oeil hagard 
des agents de police, la porte 
placée derrière le bureau du 
docteur, cette porte par où avait 
paru le mystérieux personnage, 
s’ouvrit lentement 
ment. Les tentures s’écartèrent 
comme d'elles-mêmes, et la por­
te prit peu à peu la dimension 
d’une haute et large arcade. Par 
cette arcade l’oeil étonné des 
policiers pénétra dans une salle 
immense, violemment éclairée de 
lumières invisibles, dépourvue 
de tout mobilier, sans tapis, 
mais avec un parquet d’une ri­
che mosaïque. La voûte élevée 
de cette salle était supportée par 
quatre énormes colonnes d’un 
marbre bien foncé. Aucune fe­
nêtre, aucune croisée ! Mais, 
chose bien plus étonnante à 
l’oeil curieux des policiers, en 
plein centre des quatre colonnes 
sc dressait une chaise de* coif­
feur. Près de la chaise, debout, 
un colosse sc tenait. Il avait les 
cheveux bleus, les moustaches 
bleues, la barbe bleue. Sa che­
mise bleue était ouverte au col 
et retroussée des manches. Au 
ventre il portait un court tablier 
d’un tissus écarlate. Et la beso­
gne à laquelle il s'occupait était 
assez singulière : le colosse re­
passait un énorme raeoir sur

une forte lanière de cuir bleu, 
et à chaque fois que tournait la 
lame du rasoir des étincelles 
bleues jaillissaient. C’était tout. 
Tout ? Oui-----mais c’était pro­
digieux à l'imagination de MM. 
Godd, Hamm et Quik.

Que diable faisait là ce coif­
feur ?

Les trois agents regardèrent 
de toute la puissance de leurs 
yeux arrondis. Et le Mystérieux 
coiffeur continuait de repasser, 
très délibérément, son rasoir. 
De temps à autre il glissait un 
doigt sur la lame étincelante 
comme pour s’assurer de la fi 
nesse de la coupe.

Dix minutes s’écoulèrent nin-

Tou» droits risse*■« 1926 per Edouard Garanti, 
163 “a" Ste-Elisabeth, Montréal, où l’on 

peut *# procurer le volume au prix 
de 30 cte par la malle.À —Eli bien ? firent M. Godd 

et M. Quik.
—C’est de l’eau rien que

de l’eau ! répondit M. Hamm 
avec dédain.

............................................................................................................................tMMMMIHmMMMMMMHIItlIMIMUII..........„uj

Le philtre Bleu —Pourtant 
M. Quik.

—C’est de Veau ____  pas au­
tre chose ! affirma M. Hamm. 
Seulement, comme il était pro­
bablement resté quelques gout­
tes de cognac dans le fond de 
la bouteille, l’eau dont on l’a 
remplie après a conservé un peu 
de l’aromc du cognac, mais si 
peu----

voulut dire

PA* JEAN FERON
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Ia —Vous avez peut-être raison! 

confessa M. Quik.
—Mais alors, s’écria M. Godd 

cet animal que nous avons vu 
tout à l’heure, n'est pas venu 
ici expressément pour boire un 
coup d'eau, j’imagine ?

—A moins qu'il ne sc trouve
une autre bouteille ... ..................
Voyons !

En même temps que ces pa­
roles M. Quik dirigea le rayon 
de sa lanterne électrique 
les panneaux du buffet, les ou­
vrit, fouilla du regard et du 
rayon électrique, mais ne décou­
vrit que des bouteilles vides et 
des verres.

Ko 6. —Goûtez ! conseilla M. Godd. 
De sa poche il exhiba unel —Goûtez ! fit à son tour M. 

petite lampe électrique dont il, Hamm. Il ne faut rien négliger, 
dirigea le mince rayon vers le M. Quik sc rendit à l’injonc 
buffet. tion. Il éleva la bouteille à hau-

teur des yeux, la porta à scs lè­
vres et avala une forte gorgée 
de la liqueur.

encore M. Godd prit place dans la 
chaise .Les deux Nubiens sc por­
tèrent de chaque côté toujours 
silencieux, toujours Imperturba­
bles. Le coiffeur tira de son 
oreille l’effrayant rasoir, appli­
qua une main puissante -/tu 
menton de M. Godd et commfn-

sl.
A l’extrémité de la salle, une 

porte que l’on ne pouvait voir 
glissa tout à coup silencieuse­
ment, et deux personnages appa­
rurent. C’étaient deux Nubiens 
d’un beau noir: C’étaient égale­
ment deux colosses, et tous 
deux étaient vêtus de tuniques 
bleues et leurs pieds chaussés 
d’espadrilles. Ils s’approchèrent 
silencieusement du coiffeur.

Lui, à la vue des Nubiens, sou­
rit, arrêta sa besogne d’affûtage, 
glissa le rasoir derrière une 
grande oreille, croisa scs bras 
musculeux et appela d’une voix 
terrible :

—Monsieur Godd !
Le chef de l'agence policière 

tressaillit violemment. Malgré la 
distance qui le séparait de 
l’homme qui venait de l'inter­
peller, M. Godd se sentit brûler 
par l'effluve du regard qui pc-

Sous le rayon électrique la 
bouteille apparut aux yeux des 
agents.

—Venez ! dit encore M. ça une opération singulière, 
dont parut s'étonner le chef de 
l’agence policière. En effet, le 
barbier étrange, au lieu de ra­
ser la barbe, rasait les cheveux, 
rasait les sourcils, rasait la 
moustache rousse, c’est-à-dire 
tout ce qu’il y avait de poils sur 
cette partie de l'être humain. Et 
il travaillait avec une telle vi­
tesse ------ une vitesse vertigi­
neuse, à ce point/ que la lame 
du rasoir lançait dos éclairs 
brûlants. M. Godd sc sentait dé­
faillir. Tout à coup il sursauta, 
et, par un hasard inexplicable, 
sa langue et ses lèvres gémirent 
ces paroles :

—Eh bien ? interrogèrent eu 
même temps M. Godd et M. 
Hamm, très surpris par le re­
gard que laissait tomber 
eux M. Quik, regard dans lequel 
on pouvait lire la surprise ou le 
désappointement.

—Goûtez, M, Godd ! dit M. 
Quik en offrant la bouteille 
chef de l’agence.

Celui-ci exécuta la même

Quik.
Tous trois s’avancèrent pru­

demment et silencieusement. — Ce fracas avaitsur vers

CHAPITRE VI 
LE PHILTRE BLEU 

M. Quik arriva premier au­
près du petit buffet. Le premier 
il saisit la bouteille sur l'éti­
quette de laquelle il lut :

CLAUDON COGNAC 
La bouteille était un peu plus 

de moitié.
—C’est du simple cognac ! dit 

M. Quik à ses associés qui l'ob- 
murshnt.

au
—C'est extraordinaire ! dé­

clara M. Godd perplexe.
—Serait-ce un true ? deman­

da M. Hamm, très mécontent 
d’avoir été joué de la sorte, et 
tant il avait eu une envie féro­
ce de boire un bon 
donner du coeur et du

ma­
noeuvre que son subalterne. Un 
instant, il parut savourer le li­
quide ; puis, il tendit la bou­
teille à M. Hamm, disant : 

—Vous êtes un connaisseur, coup pour se 
sang.M. f Goules 1

X suivre.
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Blé d'Inde. — 1er prix i Ph. Rous­

seau, Si.00 ; 2e, J.-M, Gadoury, 0.73; 
8e, Gil. Bonin, 0.50.

Citrouilles. — 1er prix : J. Hé- 
nnult, 0.75 ; 2e, Ph. Rousseau, 0.30; 
8c, L. Durand, 0.25.

Melons. — 1er prix : A. Savignnc, 
0.75 ; 2c, O. ltélnngcr, 0.50.

Panais. — 1er prix : W. Chaussé, 
0.75 ; 2e, T. Joly.

Salsifis. — 1er prix : Ad. Durand, 
0.75 ; 2c, !.. Guérard, 0.50.

Céleri. — 1er prix : H. Duchar- 
me, 0.75 ; 2e, Félix Joly, 0.50 ; 3c, 
L. Guérard, 0.25.

Tomates. — 1er prix : Or. Brault, 
0.75 ; 2c, W. Chaussé, 0.50.

Tomates il confitures. — 1er prix: 
Félix Joly, 0.75 ; 2c, W. Chaussé, 
0.50.

®L Bqs et chaussettes. — 1er prix : 
Félix Joly, 0.75 ; 2c, Sév. Grave!, 
0.60 ; 3e, II. Duchnrinc, 0.25.

Corps et caleçons. — 1er prix : O, 
Bélanger, 0.75 ; 2c, Sév. Gravel, 0.50; 
3e. P. Lefebvre, 0.25.

Tous autres tricots. — 1er prix : 
J. Rainville, St-Félix, 0.75 ; 2c, !..
Poirier, 0.60 ; 3c, P. Lefebvre, 0.26.

Travaux il l'aiguille. — 1er prix : 
J. Rainville, St-Félix, Si.00 ; 2e, J.- 
O. Réveillée, 0.75.

Ouvrages de fantaisie. —" 1er prix: 
J: O. Réveillée, S 1.00 ; 2c, A. Loi- 
selle, 0.75 ; 3e, Fr. Brault, 0.50.

Richelieu. — 1er prix : Alex Ayot- 
te, S 1.00 ; 2c, Sév. Grave], 0.75.

Ouvrage au crochet. — 1er prix : 
J.-N. Gravel, $1.00 ; 2e, Ph. Rous­
seau, 0.75.

Frivolité. — 1er prix : J. O. 1.6- 
vciléc, S 1.00 ; 2c, D. Thérlnult, 0.75.

I.aine en échcvcaux. — 1er prix : 
Félix Joly, 0.75 ; 2e, IL Duclmrme, 
0.50 ; 3c, W. Chaussé, 0.25.

Savon du pays. — 1er prix : Alex. 
Ayottc, 0.75 ; 2e, IL Desroches, 0.50;
3e, Fr. Brault, 0.25.

Pain de ménage. — 1er prix : Fr. 
Brault, 0.25 ; 2c, O. Bélanger, 0.50;
8c, P. Lefebvre, 0.25.

Bouquets artificiels. — 1er prix : 
S. Rondeau. 0.75 ; 2e, Z. Gagnon, 
0.50 ; 3c, J. M. Rondeau, 0.25.

Dessin scolaire. — 1er prix : Fé­
lix Joly, 0.75_; 2e, lai. Durand, 0.50.

S|*écial (coussin). — 1er prix : L. 
Poirier, $1.00.

Lin.
0.75.

CARTES D’AFFAIRES# Ayez-en
toujours— L'egrteultur* 

«■t le phu greede 
•eeiee de Hekeue 
de notre peys. sur LAVER! t DEMERSAGRICOLE T«M>— 90vous!i J Avocate et Procureurs 

19 rue St-Jacques, 
MONTREAL

(Tel. MAIN 4472).

JEAN-LUCIEN THÉRIAULTI— Augmenter le 
production agricole, 
C^eet contribuer en 
déoelappement de

GERANT DE DISTRICT
The Imperial Life Aaeermnee Ce. 

ef Canada.

& I
LOI COMMERCIALE,

• CIVILE ET CRIMINELLEConseils à suivre.
SUCCURSALES 

S te-Agathe des Monts, St-Jé- 
rûme, Ste-Thérèse,

* t^ .*1

X
34 da LANAUDIERE, 

JOLIETTE, Qaé.Longueull,
s Qué.

Concombres.
Champagne, 0.75 ; 2c, J.-M. Gadmi- 
ry, 0.50 3c, Félix Joly, 0.25.

Mil. — 1er prix : Ed.
Si.00.

Bouquets. — II. Ducharme, 0.76. 
• Gerbes de fleurs. — 1er prix : !.. 

Poirier, 0.70.

Si savoureux ! 1er prix : O.BETAIL AYRSHIRE 
Taureaux Agés. — 1er prix : II. 

h°P"rte. *4.00 ; 2e, Aug. Lessard, 
$3.00 ; 8e, J. U. Gadoury, $2.00. 

Taureaux de 2

parfumée, l’appétit mi- 
guisé et U digestion Or PHILIPPE PANNETONDurand, Tel Bureau > 110 

R. Privée i 273mk Spécialiste de» Maladies de»
Yeux, des Oreilles, du Ne* 

et de la Gorge.
3553 Avenue du Parc, 

MONTREAL.

Assistant A l'Hôpital 
Dame, Montréal ; pendant trois 
ans dans les services des hôpi­
taux français.

Consultation tous les samedis, 
de 9.30 A 3 heures A l'Hôpital 
Sainl-Eusébe de .lollrttr

ans. — 1er prix : 
O. Bélanger, $3.00 ; 2e, Cil. Bonin, 
$2.00 ;-8c, L. Robitaille, $1.50.

Taureaux de 1 an. — 1er prix : 
Jos. Hénault, $2.00 ; 2e, H. Desro­
ches, $1,50 ; 3e, J. S. Rondeau, $1.00; 
♦c, O. Bélanger, 0.50.

Taureaux 1926. — 1er prix : O. 
Bélanger, $2.00 ; 2e, Jos. Houdc, 
$1.50 ;3e, S. Rondeau, $1.00 ; 4c,
H. Laporte, 0.60.

Vaches âgées. — 1er prix : H.
Laporte, $5.00 ; 2e, O. Bélanger, 
$4.50 ; 3e, J. M. Gadoury, $4.00 ; 4e, 
J Hénault, $8.50 ; 5e, S. Rondeau, 
$2.50 ; 6e, L. Robitaille, $2.00 ; 7e, 
H. Desroches, $1.60 ; 8e, Gll. Bonin, 
$1.00 ; 9e, F. Rondeau.

Vaches de 8 ans. — 1er prix : O. 
Bélanger, $8.00 ; 2e, S. Rondeau, 
$2.50 ; 3e, J. Hénault, $2.00 ; 4e,
L. Robitaille, $1.50 ; 5c, J. S. Ron­
deau, $1.00.

Vaches de 2 ans, vidées. — 1er 
prix : O. Bélanger, $2.00; 2e, S. Ron­
deau, $1.75 ; 3e, J. Hénault, $1.60; 
4e, J. M. Gadoury, $1.25.

Vaches de 2 ans, non vêlées. — 1er 
prix : J. Hénault, $2.00 ; 2c, J. Hou- 
ile, $1.75 ; 3e, O. Bélanger, $1.50.

Vaches de 1 an. — 1er prix : O. 
Bélanger, $2.00 ; 2e, J. Houdc,
$1.75 ; 8e, J. Hénault, $1.50 ; 4c.

$1.25 ; 5e, Au g. Les-

leoU après 
avait fuaaâi A Dr L. L. Bennya Chirurgien-Dent) ate 

«3 ru* NOTRE-DAME, 
JOLIETTE

INDUSTRIE DOMESTIQUE. 
Etoffe épaisse. — 1er prix : Félix 

.Toly, S 1.00 : 2e, J.-M. Gadoury, 0.75; 
3e, Or. Brault, 0.50.

Etoffé légère. — 1er prix : S. Ron­
deau, $1.00.

Flanelle simple. — 1er prix : W. 
Chaussé, $1.00.

Flanelle double. —1er prix i Sév. 
Gravel, $1.00 ; 2e, Félix Joly, 0.75 ; 
3c, J. M. Rondeau, 0.50.

Toile simple. —• 1er prix : !.. Poi­
rier, $1.00 ; 2e, Félix Joly, 0.75.

Toile double. — 1er prix : Fr. 
Brault, $1.00 ; 2c, Sév. Gravel, 0.75.

Catalogne de lit. — 1er prix : D. 
Theriault, 0.75 ; 2e, Or. Brault, 0.50; 
3e. Félix Joly, 0.26.

Catalogne de plnneher. — 1er prix : 
Félix Joly, 0.75 ; 2e, 11. Duehnrme. 
0.50 ; 3e, Fr. Brault, 0.25. ,

Châle tissé. — 1er prix : !.. Du­
rand. 0.75 ; 2e, Félix Jolv, 0.50 ; :1e, 
Fr. Brault, 0.25.

Couverte tissée. — 1er prix : W. 
Archambault, 0.75 ; 2e, TT. Desro- 
ehes, 0.50 ; 3c, Ph. Rousseau, 0.25.

Couverte tricotée. — 1er prix : 
Alex. Avotte, 0.75 ; 2e, A. Savignae. 
0.50 ; 3c, Znch. Gagnon, 0.25.

Courtc-pointc. — 1er prix : Sév. 
Gravel, 0.75.

Couvrcpicd piqué. — 1er prix : 
II. Dcsroehcs, 0.75 ; 2e, D. The­
riault, 0.50 ; 3c, Pli. Rousseau, 0.25.

Couvrcpicd tricoté. — 1er prix : 
Ph. Rousseau, $1.00 ; 2e. Sév. Gra­
vel, 0.75 ; 3e, .1. Archambault, 0.50 

Tricots laine de France. — 1er 
prix : A. I.oisellc, $1.00 ; 2e, P. Le­
febvre, 0.75 ; 3c, D. Rondeau, 0.50;

Tricots en coton. — 1er prix : Fé­
lix Joly, $1.00 ; 2e, A. Savignae. 
0.75 ; 3c, J. Rainville, St-Félix, 0.50.

Tapis crochetés. — 1er prix : Fé­
lix Joly, 0.75 ; 2e, W. Chaussé, 0.50 ; 
3c, Zacharie Gagnon, 0.25.

Broderie. — 1er prix : D. Thé- 
riault, $1.00 ; 2e, II. Duehnrme, 
0.76 ; 3c, Sév. Gravel, 0.50.

Filet. — 1er prix : L. Poirier, 
$1.00.

Etamine. — 1er prix : M. Desro- 
elies. $1.00 ; 2c, Or. Durand, 0.75: 
3e, Fr. Brault, 0.50.

Jupons en Initie du pays. — Jcr 
prix : Jos. Duehnrme, 0.75 ; 2e, Ph. 
Rousseau, 0.50 ; 3c, Félix Joly, 0.25.

Gilets. — 1er prix : Félix Joly, 
0.75 ; 2c, D. Rondeau, 0.50 ; 3e, Sév. 
Gravel, 0.26.

Gants et mitaines. — 1er prix ; 
Félix Joly, 0.75 ; 2c, Fr. Brault, 0.60; 
8c, H. Dcsroehcs, 0.25.

MM
Apri» chaque rqpô#]^ Notrc-

♦
Visible tous le* jours ae la 

semaine
Brebis âgées. — 1er prix : L. Gué­

rard, $2.50 ; 2e, J. Champagne,
$2.00 ; 3e, J. M. Gadoury, $1.50.

Brebis de 1 an. — 1er prix : L. 
Guérard, $2.50 ; 2e, O. Champagne, 
$2.00 ; 3c, J. M. Gadoury, $1.60.

Brebis 1926. — 1er prix : L. Gué­
rard, $2.00 ; 2c, J. M. Gadoury, 
$1.60.

Sa saveur riche ea même temps que discrète ne 
peut My*u|«*»r de vous plaire. ri

Examen de la Vue 
Comme dans les Hôpitaux

de Paris.

Eruest Hébert C. H. 
Rosario Bonin, B A., LL., U

*23*1er prix : W. Chaussé,inunique ses Idées aux associations 
avicoles provinciales, et elle surveille 
étroitement la situation. Elle est prê­
te à faire des recommandations ou 
Ministère de l’Agriculture lorsque les 
Etats-Unia pourront garantir par 
leur certification, la qualité des pous­
sins provenant des établissements 
d'incubation.

fiébert$üor.inAu sujet des 
> poussins

OXFORD
Béliers 1926, — 1er prix : L. Ito- 

bitaille, $2.00.
Brebis figées. '— 1er prix : L. lto- 

bitaille, $2.80.
Brebis 1926. — 1er prix : L. Ro- 

bitnillc, $2.00 ; 2c, J. Champagne, 
$1.50 ; 3c, J.-M. Gadoury, $1.00.

Jours de 
Bureau A 
I"Melle :

Ail. — 1er prix : W. Chaussé.
Avocat» êt Procureurs

Déménagé au No 38 Notro-D» 
me. — Bloc Steinberg.

0.75.

l.c vendredi et le samedi.
19 rue ST-PAUL
TELEPHONE 176

•Les aviculteurs ont importé des 
poussins d'un jour des Etats-Unis 
pendant plusieurs années, et ceux de 

poussins qui provenaient d'éle­
veurs de confiance ont contribué sen- 
aiblement au développement de l’in­
dustrie avicole dans notre pays. Mais 
l’arrivée de la couveuse géante et des 
établissements d’incubation a fait 
naître une autre condition i l’expor­
tation au Canada de poussins d'un 
jour en grandes quantités par les éta­
blissements commerciaux d’incubation 
des Etats-Unis, une tout autre.affai-

TEL. 120
R. 0. Ouellette, O.O.D.CVS

LOI CIVILE ET CRIMINEL! F 
Collection Commerciale

CROISES
Brebis âgées. — 1er prix : O.

Champagne, $2.60 ; 2c, J.-M. Gndou- 
ry, $1.50 ; 3c, H. Duehnrme, $1.00.

Brebis de 1 an. — 1er prix : L 
Guérard, $2.00 ; 2c, J. Champagne, 
$1.50 ; 3e, J. N. Gadoury, $1.00.

Brebis 1926. — 1er prix : M. Dii- 
charmc, $1.50 ; 2c, L. Guérard, 
$1.00 ; 3e, S. Rondeau, 0.50.

Opticien Spécialiste 
Bureau : Montréal, Joliette.

M
St-Jean de Matha ,tr

<4ifc■y
ïExposition tenue à St-Jean de Ma­

tha, la 22 septembre $926. S. Rondeau, 
sard, $1.00.

Vaches 1926. — 1er prjx : O Bé­
langer, $2.00 ; 2e, J. Hénault, $1.50; 
3e, J. S. Rondeau, $1.25 ; 4e, Sim. 
Rondeau, 0.80.

Tél. 42 Boîte postale 70

J.-Conrad Perrault
Assurance» : FEU, VIE, ACCIDENTS, GARANTIES.

LISTE DES CONCURRENTS 
HEUREUX r Fumez'

£e Cigare
re. RACE PORCINE

Dans le premier cas, la plupart des 
poussons étaient importés pour l’amé­
lioration de l'espèce, et ils étaient ad­
mis en franchise au pays. Dans > 
second cas, la qualité des poussins 
était tout à fait incertaine ; la plu­
part des poussins n’étaient pas du 
type requis au Canada, mais ils en­
traient au pays également en fran­
chise à la douane, accompagnés d’une 
déclaration qu'ils devaient servir A 
l'amélioration de l'espèce. En d’au­
tres mots, l’entrée était si facile que 
notre pays devint un lieu de prédilec­
tion pour l’écoulement de tels pous­
sins!.

Verrats 1926. — 1er prix : S. Ron­
deau, $2.00.

Truies de 1 an. — 1er prix : Au g. 
I-essard, $2.00.

Truies 1926. — 1er prix S. Ron­
deau, $2.00.

CHEVAUX TOUTES -RACES 
Etalons âgés. — 1er prix : L. Poi­

rier, $4.00.
Poulins de 2 ans — 1er prix : N. 

Charbonneau, $3.00.
Poulins de 1 an. — 1er prix : L 

Ri vest, $3.00 ; 2e, A Savignae, $2.00.
Juments avec poulin. — 1er prix i 

Bd. Joly, $5.00 ; 2c, J. Houde, fils 
Alphonse, $4.00.

Juments pesantes. — 1er prix : H. 
Duehnrme, $5.00 ; 2e, P. Ducharmc, 
$4.00 : 3e, J. M. Rondeau, $3.00 ; 
4e, J. Rondeau, $2.00 ; 5e, H. Des­
roches, $1.00.

Juments légères. — 1er prix : W'm. 
Pilon, $5.00 ; 2e, H. Desroches, $4.00; 
3e, Is. Desrosiers, $3.00 ; 4e, L. Ri- 
vest, $2.00 ; 5e, Dos. I.épine, $1.00.

Pouliches de 2 ans. — 1er prix : 
Arc. Robillard, $3.00.

Pouliches de 1 an. — 1er prix : J - 
S. Rondeau, $8.00.

Chevaux de traits attelés. — 1er 
prix : Geo. Gravel, $4.00 ; 2e, Her. 
Laporte, $8.00.

Chevaux de buggy attelés. — 1er 
prix : P. Champagne, $4.00 ; 2e, L.

$3.00 ; 3e, D. Thériault, 
$2.00 ; 4e, A. Savignae, $1.00 ; fie, 
J. Champagne.

CHEVAUX RACES PURES 
Etalons âgés. — 1er pri* ; Ls Hou­

de, $4.00.

BETAIL HOLSTEIN 
Taureaux de 2 ans. — 1er prix : 

Josnphat Duchamie, $9.00.
Vaches âgées. — 1er prix i O. Du­

rand. $5.00 ; 2e, J. S. Rondeau, $4.50; 
3e, J. M. Gadoury, $4.00 j 4e, H. La­
porte, $3.50 ; 5e, J. Duehnrme, $3.00; 
6e, Au g. Lessard, $2.50.

Vaches de 3 ans. — 1er prix s J.- 
S._ Rondeau, $3.00 ; 2e, J. Duchar- 
me, $2.50. ,

Vaches de 2 ans. — 1er prix : J. 
Hénault, $2.00.

Vaches de 1 an. — 1er prix : J. S. 
Rondeau,
$1.75 ; 3e,. Aug. Lessard, $1.60 ; 4c, 
J.-M. Gadoury, $1.25.

Vaches sèches. — 1er prix : S. 
Rondeau, $4.00 ; 2e, O. Bélanger, 
$3.00 ; 8e, J.-M. Gadoury, $2.00. 

BETAIL CROISE 
Vaches âgées. — 1er prix : J.

Hénault, $4.00 ; 2e, Oct. Bonin, 
$3.75 ; 3c, H. Laporte, $3.50 ; 4c,
S. Rondeau, $3.25 ; 6e, J. S. Ron­
deau, $3.00 ; 6e, O. Bélanger, $9.75 ; 
7c, H. Desroches, $2.50 ; 8c, O. 
Brault, $2.25 ; 9c, J. M. Gadoury, 
$2.00 ; 10e, J. Houdc, $1.78 ; lie, 
Gil. Bonin, $1.80 ; 12e, L. Robitaille, 
$1.25.

Vaches de 3 ans. — 1er prix : S. 
Rondeau, $8.80 ; 2e, O. Bélanger, 
$3.25 ; 3e, H. Laporte, $3.00 ; 4e, L. 
Robitaille, $2.50 ; 5e, J. M. Gadou­
ry, $2.2*.

Vaches de 2 ans, vêlées. — 1er 
prix ; H. Desroches, $2.50 ; 2e, S. 
Rondeau, $2.25 ; 3e, Oct. Bonin, 
$2.00 ; 4e, L. Robitaille, $1.75 ; 5c, 
O. Bélanger, $1.50 ; 6e, J. M Gn- 
dourv, $1.25 5 7e, J. S. Rondeau, 
$1.00.

Vaches de 2 ans, non vêlées. — 1er 
prix i J. Hénault, $2.50 ; 2c, O. Bé­
langer $2.25 ; 3e, Or. Durand, $2.00; 
4e, H. Desroches, $1.75.

Vaches de 1 an. — 1er prix : S. 
Rondeau, $2.50 ; 2e, J. Hénault, 
$2.25 ; 3c, J. Hou de ou J. M. L. 
$2.00 ; 4c, O. Bélanger, $1.75 ; 5c,
J. S. .Rondeau, $1.50 ; 6c, Jos. Du- 
charme, $1.25 ; 7e, Oct. Bonin,
$1.00.

Vaches 1926. — 1er prix : J. Hé- 
nnult, $2.00 ; 2e, O. Bélanger, $1.75; 
3e, J. Duehnrme, $1.50 ; 4e, J. S. 
Rondeau, $1.25.

Vaches sèches. — 1er prix ; O. 
Bélanger, $4.00 ; 2e, J. M. Gadou­
ry, $3.00 ; 8e, H. Desroches, $2.00; 
4e, S. Rondeau.
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Gérant pour le district de Joliette ; “The Great-We»t 
Life Ass. Co.”

CROISES
Truies de 1 an. — 1er prix ; Oct. 

Bonin, ÿ2.00 ; 2e, Aug. Lessard, 
$1.50.

Truies 1926. — 1er prix : H. Du- 
chnrmc, $2.00 ; 2c, S. Rondeau, 
$1.50 ; 3c, Oct. Bonin, $1.00.

69 RUE NOTRE-DAME, JOLIETTE, Que.

O LES
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GALLINACES LEGHORN 
Poules. — 1er prix : H. Laporte, 

$1.00 ; 2c. O. Bélanger, 0.75.
Poulettes. — 1er prix : Sév. Gra­

vel, $1.00 ; 2c, O. Bélanger, $0.75.

$2.00 ; 2e, J. Hénault. GEOFFRION 6 CIEIl y a deux ans, on s’efforça de 
remédier à cet état de choses et le 
Ministère de l’Agriculture fit adop­
ter, comme mesure temporaire, un 
règlement 
franchise des poussins accompagnés 
d’un certifient de généalogie. Cette 

'mesure n'a pas été entièrement sa­
tisfaisante à cause de la difficulté 
que l’on éprouve à fournir la généa­
logie Individuelle. En outre, le droit 
de douane frappant le poussin infé­
rieur était si bas que la restriction 
n’eut pas la portée désirée, bien que 
sensiblement moins élevé fut le total 
des importations.

Lp solution du problème dépend ap­
partenaient des Etats-Unis, et A la 
dernière réunion annuelle de l’Asso­
ciation nationale canadienne d’Enre- 
gistrement des Volailles, il a été dé­
cidé de demander que tout nouveau 
règlement relatif à l’entrée des pous­
sins d’un jour au Canada, soit basé 
sur le projet des établissements ac­
crédités d’incubation préconisé par le 
Ministère fédéral de l’Agriculture des 
Etats-Unis. Ce projet gagne du 
terrain aux Etats-Unis, et on comp­
te au Canada que lorsque les éta­
blissements d'incubation aux Etats- 
Unis seront prêts à exporter leurs 
poiRslns accompagnés du certificat 
du Ministère fédéral de l’Agriculture, 
nul autre règlement, protecteur, ne 
sera requis. Cette certification se 
rapportera A l'ascendance des pous­
sins et à la santé des parents.

Tél. 542
MAX. PERRAULT, LL. B.

AVOCAT
Loi civile et municipale

Collection commerciale et 
criminelle.

Iliircnii en haut du llcstnurunt 
Stavros et même porte 

dentrée que pour celui 
île .1. C. Perrault.

69, RUE NOTRE-DAME, 
JOLIETTE

11. I». 373

Banquiers en Valeurs de PlacementPLYMOUTH ROCK 
Poules. — 1er prix : Od. Ron­

deau, $1.00 ; 2e, O. Champagne, 
0.75 ; 3e, H. Laporte, 0.50 ; 4c, L. 
Robitaille, 0.25.

Poulettes. — 1er iprix : Pli. Rous­
seau, $1.00 ; 2e, II. Laporte, 0.75 : 
3e, O. Champagne, 0.50 ; 4c, Gil. 
Bonin, 0.20.

accordant l’entrée en
Membres de la Bourse de Montréal

101, Rue Notre-Dame Ouest 
MONTREAL

18, Rue Elgin 
OTTAWA

RHODE ISLAND
Poules. — 1er prix : O. Champa­

gne, $1.00.
Poulettes. — 1er prix : O. Cham­

pagne, $1.00 ; 2e, Aug. Lessard, 
0.75 ; 3c, L. Robitaille, 0.50.

Dindons. — 1er prix : P. Lefebvre, 
$1.00 ; 2c, Oct.
J.-M. Gadoury, 0.50 ; 4c, H. 
.charme, 25 cts.

Dindonneaux. — 1er prix : 11. La­
porte, $1.00.

Oies. — 1er prix : Aug. Lessard,
$1.00.

Guérard,

Tél. bureau : 98 •
“ Rds. Privée: 397

Boite Postale : 968.

\ J.-BTE FONTAINEHommes malades, 
pénétrez-vous bien de cette vérité t courtier d’assurances

FEU — VIE — ACCIDENTS — RESPONSABILITE 
PATRONALE.

CANADIENS
Juments ext. — 1er prix : O.

Champagne, $5.00 5 2e, J. Hénault, 
$4.00 ; 3e, L. Guérard, $3.00.

BETAIL CANADIEN 
Taureaux âgés. — 1er prix, L. Gué­

rard, $4.00.
Taureaux de 2 ans. — 1er prix, 

Nas. Rondeau, $3.00 ; 2e, J. Archam­
bault, $2.00.

Taureaux de 1 so. — 1er prix : 
Ed. Durand, $2.00.

Taureaux 1926. — 1er prix : 
Laporte, $2.00 ; 2e, L. Guérard, 
$1.50.

Vaches âgées. — 1er prix 1 Are. 
Robillard, $5.00 ; 2c, Jos. Hénault, 
$4.50 ; 3e, L. Guérard, $4.00 ; 4e, J.- 
M. Gadoury, $3.50 ; 5c, Nat. Ron­
deau, $8.00 ; 6c, H. Importe, $2.50 ; 
7e, Oct. Bonin, $2.00 ; 8e, H. Dcs- 
roches, $1.50.

^ Vaches de 3 ans. 1er prix « L. 
Guérard, $3.00.
Vaches de 2 ans vêlées. — 1er prix: 

Na*. Rondeau, $2.00 ; 2e, L Gué­
rard, $1.75.

Vaches de 1 an. — 1er prix : L. 
Guérard, $2.00 ; 2e, Nas. Rondeau, 
$1.76.

Génisses 1926. — 1er prix : L.
Guérard,
$1.8».

Bonin, 0.75 ; :1c, 
Du-

LES PILULES MORO Représentant des meilleures compagnies canadiennes, 
américaines et anglaises.peuvent améliorer votre été*

et demandez-leur soulagement à voe manr Film 
tont toutes les fonctions de votre 
votre résistance à la m«L»rlif

33 rue St-Paul, Joliette, Que.
Informations fournies avec plaisir 

d’assurances.
PRODUITS DE L’ERABI.IERE 
Sucre. — 1er prix : Geo. Gravel, 

$1.60 ; 2e, P. Lefebvre, $1.00 ; 3e, 
Alex. Ayottc, 0.76 ; 4e, J.-M. Gadou­
ry, 0.60.

Sirop. — 1er prix : P. Lefebvre. 
$1.50 ; 2e, D. Rondeau, $1.00 ; 3e, 
Gil. Bonin, 0.75 ; 4c, Or. Brault.

PRODUITS DE'LA RUCHE 
Miel en rayon. — 1er prix : J.

Iloude, $1.50 ; 2c, A. Robillard,
$1.00.

Miel coulé. — 1er prix : A. Robil­
lard, $1.60 ; 2c, J. Houde, $1.00.

’ sur tous genres

“A 1s suite de dsox plstnésàee 
j’ai eues en moins de danaiq i 
forces semblaient vouloir m’ai

M.

V donner. J’avaisdssétoariieeneBla 
des douleurs su 06té 
mauvaise digestion et je ms sa 
épuisé. Unjour, j’ai fait part de 
malaises à un compagnon de travail 
qui avait déjà pris les Pilules 
et, convaincu de leur efficacité par 
les éloges qu’il m’en a faits, fai 5^ 
cidé de les eeaayer. Après en avoir 
pria quelques bottas, fêtais déjà 
beaucoup mieux. J'ai continué leer 
emploi jwndant un an et je «nie rede­
venu bien portanL Je recommande 
maintenant lea Pünlee Moro à tons 
les hommes qui souffrent et je vou­
drais que tous sachent le bien qu'al­
lée m’ont fait”. M. Isaïe Lltalm. 
66 Ash Street, Lewiston, Ma.

La BRIQUETERIE St-Laurent
LIMITEE

71 rue St-Jacques, MONTREAL#Il est évident qu’il faut avoir re­
cours à de sévères règlements, lors­
qu’on considère la situation su point 
de vue des maladie!) et de la facilité 
avec laquelle les poussins transpor­
tent et répandent ces dernières. Le 
plan d’accréditation, tel que proposé 

Etats-Unis, pourvoit A la certl-

Téléphonc : Harbour 4904
Briqueterie : LAPRA1RIE, P Q

PRODUITS AGRICOLES 
Betteraves de table. — 1er prix : 

H. Duchamie, 0.75 ; 2e, Ph. Rous­
seau, 0.50 ; 3c, O. Bélanger, 0.25.

Betteraves fourragères, 
prix : J. M. Gadoury, 0.75.

Carottes de table. — 1er prix : 
H. Dcsroehcs, 0.75 ; 3e, E. Durand, 
0.50 ; 3c, J. Champagne, 0.25.

Carottes fourragères. — 1er prix: 
J M. Gadoury, 0.75 ; 2c, M. La­
porte, 0.50.

Choux de si/un. — 1er prix : A. 
Uesulleu, 0.75 ; 2c, Od. Rondeau, 
0.50 ; 8c, J. Champagne, 0.26.

Choux-fleurs. — 1er prix : W.
Chaussé, 0.75.

Choux pommes. — 1er prix : W. 
C. Chaussé, 0.75 ; 2e, Ph. Rousseau, 
0.60 ; 3c, H. Dcsroehcs, 0.25.

Pommes. — 1er prix : Zneh. Ga­
gnon, 0.75 ; 2c, Ed. Durand, 0.50 
3e, A. Savignae, 0.25.

Oignons. — 1er prix z Félix Joly, 
0.76 ; 2c, Ph. Rousseau, 0.60 ; 3e, 
Or. Brault, 0.25.

Tabac. — 1er prix : Ph. Rousseau, 
0.76 ; 2c, J. Rainville, 0.60 ; 9c, A 
Snvighnc, 0.25.

Patates blanches. — 1er prix : O. 
Champagne, $1.00 ; 2c, J. Champa­
gne, 0.75 ; 3c, Or. Brault, 0.50.

Patate* rouges. — 1er prix : O. 
Champagne, $1.00 ; 2e, J. Champa­
gne, 0.75 ; 9c, J. M. Gadoury, 0.50. 

Collection de fruits et légumes.— 
1er prix : O. Bélanger, $1.00 ; 2c, 

W. Chaussé, 0.75 ; 3c, Félix Joly, 
0.50,

aux
flcatlon des troupeaux après une 
Inspection rigoureuse des sujets et 
des troupeaux en ce qui concerne 
l’ascendance, le santé et l'application 
des lois sanitaires.

Tel. 621 
Rés. 830

Boite postule M3:*1er
TROUPEAUX

Races pures. — 1er prix : O. Bé­
langer, 17.00 ; 2e, Jos. Hénault. 
$6.00 ; 3e, S. Rondeau, $5.00 ; 4e, 
L. Guérard,' $4.00 ; 5e, J. Gadoury, 
$9.00.

Croisés. — 1er prix : Jos Hé­
nault, $5.00 2e, S. Rondeau, $4.00;
3e, J. Bélanger, $3.00 ; 4e, J. Ron­
deau, $2.00 ; 5e, J. Gadoury, $1.00: 
6e, L. Robitaille. _

J.-Raoui Robert
$2.00 ; 2e, M. Laporte,L’Association nationale canadienne 

d'Enregtstrement des Volailles a torn- Assurances : FEU, VIE, ACCIDENTS, GARANTIES. 
RESPONSABILITÉ PATRONALE.

MlmiaL __

Lu Püule* Moro mmt 
******* àmprix, SO tout la botu.

■ vmU partout d emooyém par la porta GERANT POUR
The Manufacturer* Life, In*. Co.Le Bon Vieux PROGENITURE

S têtes issus de taureau pur. — 
1er prix > Jos. Hénault, $22.00 ; 2e, 
S. Rondeau, $20.00 ; 3c, O. Bélanger. 
$18.00 ; 4e, J. Gadoury, $16.00 ; 5c, 
J. Rondeau, $14.00 ; 6e, L. Robitail­
le, $10.00.

RACE OVINE COSTWOU) 
Béliers âgés. — 1er prix : L. Gué­

rard, $2.50.
Béliers de I an. — 1er prix : L. 

Guérard, $2.50. *
Béliers 1926. — 1er prix : L. Gué­

rard, $2.00.

6 RUE NOTRE-DAME. JOLIETTE. Que.

5.

iyj ;

Pourquoi ? Salons Privés pour l’Ajustement de* Yeux Artificiel*.(>
! % ^3:

la population de Joliette et des .environs est-elle : 
et demeure-t-elle satisfaite en achetant à mo i : 
magasin : mJamais égalé depuis 40 aas

Bague*, Diamant*, 
Montre*, Horloges,

BIJOUTERIE 
et ARGENTERIE.

MONTREAL
NE NEGLIGEZ PAS VOTRE VUE 

MAIS SACHEZ PLUTOT APPRECIER LE DON LE PLUS PRE­
CIEUX DE LA NATURE EN DONNANT A VOS YEUX 

TOUTE L’ATTENTION QU’ILS NECESSITENT.
Cette sensation de malaise après un court travail rapproché, 

pesanteur aux paupières, fatigue à la moindre lecture, etc.
Ce sont là des indications certaines que vos yeux nécessitent 

l’attention de l’optométriste si vous voules les conserver.
Consultation* de 9 à 6 heure* à l’Hôtel- 
Dieu par R. Carrière, O. D. de 9J0 à 
11 heures A. M., excepté le 

et le samedi
1*. S. — Nous prions nos clients et amis de vouloir bien se mé­

fier des charlatans et colporteurs qui se font une réclame de notre 
nom. — Nous n’avons pas de représentants.

:r
i9

I6$.PHARMACIE JOLIETTE
Blé. — 1er prix : Em. Beaudoin. 

$1.00 ; 2e, Alex. Ayotte, 0.75 ; 3e,
H. Duehnrme, 0.50.

Avoine. — 1er prix : J. Hénault. 
$1.00 ; 2e, Ph. Rousseau, 0.75 ; 3c, 
O. Champagne, 0.50.

Pots. — 1er prix : J. Chnmpoux, 
$1.00 ; 2c, J. Hénault, 0.75 ; 3c, Ph. 
Rousseau, 0.50.

Orge. — 1er prix : J.-M. Gadoury, 
$1.00 j 2e, J. Ducharmc, 0.75 ; 3e, 
Il Ducharmc, 0.50.

Sarrasin. — 1er prix : Alex. Ayot­
te, $1.00 ; 2c, Ph. Rousseau, 0.75 ; 
8e, J. Ducharmc, 0.50.

Fèves. — 1er prix : S. Rondeau, 
$1.00 ; 2e. O. Bélanger, 0.75 ; 3e. 
W. Chaussé, 0.80.

29 rue Notre-Dame. C’est que :TEL : 667TEL : 187 =
I

I
1 assortiment est considérable et les prix 
avantageux.

très :

PRIX
RÉDUITS.59 VENEZ VOUS CONVAINCRE.35Em Purgative “RigaEm d* Floride,

7$c

Æ Lechasseur
BIJOUTIERLUNETTERIE : - 

EXAMEN DE IA VUE.
Spécialité:

Prescriptions.
CARRIERE & SENEGALHuNo de Paie de Morue, JQ

H ###06 — — — — — — — — •
Inspecteur officiel du C. N. R.

OptométriatM-Optidea* à l’HôteLDtun.
207, RUE STE-CATHERINE EST, MONTREAL, P. Q 

TEL. LA. 7070.
Place Laval trie, Joliette. !

V
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1 GRANDE - GRANDEi
I JProfitez tous de 

ces Occasions de 
Réduction.

Les Plus Grandes 
Valeurs Jamais 

‘ Offertes.Zx
v.

STEINBERG
» I » \ • .

n F i

»

- I

i

Le Réel Endroit pour Acheter f 
dés Vêtements à Bon Marché.

I La vente de vêtements
I que vous attendiez est main-
■ tenant arrivée. — Elle nous 
I a occasionné un travail in- 
I tensif de plusieurs mois mais 
I chaque foyer s’en rappellera.
I Nous sommes prêts pour
I vous — prêts avec deux ma- 
| gasins remplis des plus beaux 
I vêtements pour Dames, Mes- 
I sieurs et Enfants. Vous joui- 
I rez d’un choix et de valeurs
■ jamais vus auparavant.

Epargnes Etonnantes \

Chaque article de notre 
stock régulier est inclus dans 
les marchandises spéciales 
achetées à des prix extraor­
dinairement avantageux.

Voici la raison pour la­
quelle, la présente vente — 
constitue pour tous une réel­
le occasion d’économies gé­
nérales.

a .

ExW|

Paletots d’Hiver 
pour Hommes

\
fj

7// mPALETOTS de la plus haute quali­
té en étoffes réversibles ; tous les 
nouveaux modèles pour la pro­
chaine saison. Vous économise­
rez en achetant à cette vente vo­
tre paletot, ‘avant les froids de 
l'hiver.

J

% s\Y
:

Pantalons Habillements
pour Hommes

mm
$13.50, $15., $20. 

" et $25.
fpour Hommes \\l ■a

;

PANTALONS de bonne qualité, valant $3.00. 
Prix de vente.

HABILLEMENTS pour hommes, tweed an­
glais et worsted, valant $20.00. Pour cet­
te vente

MAJPALETOTS D'HIVER fait* à la 
main, doublure 3-4 en drap Polo; 
le plus beau paletot sur lê mar­
ché à

iMl

$1.90 \WMP,h

$9.75\$27.50 ;

TOVOiXv

PANTALONS de première qualité, valeur ré­
gulière de $5.00. Prix de vente.

A
r.V«

HABILLEMENTS en tweed, plusieurs coi* 
leurs, bonne valeur, valant $22.50. Pour

V$2.90 hi PALETOTS, collets en fourrure à 
prix remarquablement bas. $12.50A t

Pantalons pour Garçons PALETOTS pour garçons, âges de 
8 à 15 ans, bonne qualité, valant 
$12.00 à $15.00. Pour cette vente.

; v'> HABILLEMENTS pour hommes, tweed bleu 
et noir, valant $25.00. Pour cette ventePANTALONS très forts, valant $2.00. Pour i t$1.35 $17.50 •4$7.90 't

i ai

fiManteaux Garnis en Fourrure
Costumes pour 

dames
Jolis COSTUMES en Poiret, 

de première qualité, bleus et 
noirs, faits à la main. Valeur 
$30.00 et $37.50. Notre prix

- Chemises CORSETS - CORSETSsr x 1 Le plus grand choix de MAN­
TEAUX jamais montré à Jo- 
liette. Valeur sans égale.

pT

E CHEMISES de négligé, de première 
qualité, marque “Strand et Arrow”; 
choix de jolis dessins : encolure 14 
à 17.

CORSETS à prix spéciaux. Grand as­
sortiment.

i

I $16.50, $19.50, $23.50I

JT1, $1.15, $1.25 et $1.50 fj• . D’AUTRES plus haute qualitéPrix $1.25, $1.50 et $2.00ii
A $27.50, $32.50, $37.50 J

M $22.50 et $27.50 Bas -- Bas -- Bas! V Manteaux pour 
fillettesSous-vêtements

%.

«1
ROBES en Flanelle, Serge, 

Tricotine et PoireL Beaucoup 
de styles.

1
BAS laine et soie pour dames. Mélan­

ge de couleurs. Valant $1.25.

Pour cette vente 95c

SOUS-VETEMENTS pour hommes, 
marque “Penman” et d’autres à

Très jolie, garni» en fourrure, 
toutes les dernières nuances. 
Ages 10 à 15 ans. $5.50, $7.50, $11.50 

et $15.00.
r85c, $1.25 et $1.50 $9.50 jusqu’à $17.50

Blouses, Sous-Vêtements, Bas et Gants 
A PRIX TRES SPECIAL 

Pour cette vente.

Blouses, Sous-Vêtements, Bas et Gants
A PRIX TRES SPECIAL

'

Pour cette vente.

Soyez ici pour avoir votre part des 
MEILLEURES VALEURS.

V

Place Lavaltrie, Juliette, P. Q.
*

^^$C
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Chemin PE feb 
National-du Hanau

A LOUER stations intermédiaire»!'"toits le» jours 
excepté le dimanche.

Nô 16. — Laisse Montréal à. 6.16 
p. m. Pour JOLIETTE DIRECT. - 
Garncau, Rivière à Pierre et Chicou­
timi, wagons-lits, tous les jours ex­
cepté le dimanche de Montréal à Chi­
coutimi, aussi wagons-lits, les lundi, 
mercredi et vendredi direct de Mont­
réal à Cochrane.

ARRIVENT A JOLIETTE

mde et Berthe-Marie, religieuses 
des Sts Coeurs et Thérèse, élève 
de l'Institut, Amélie Bristol, Jo- 
liette ; Mère St-Magloirc, assis­
tante-provinciale des Soeurs Sis 
Coeurs, sa tante, Mlle Mathilda 

| Chevalier de Montréal ; M. et 
| Mme Pierre Dandonncau. Jo­
seph Chevalier, Octave Cheva­
lier et Régis Fafard, scs oncles, 
M. et Mme Antoni Dnndon- 
neau, Albert et Orner Lincourt, 
Joseph Farlv de St-Barthélcmy.

Dans «le cortège on remar- 
I quait les religieuses des Sis 
Coeurs avec leurs élèves, M. 
Hyacinthe Mousseau. M. Loren | 
zo Grandpré, Mlles La forest 
Mme Wilfrid Sylvestre, tous 
de Berliner : M. et. Mme Joseph 
Massé et leur fille, M. Marins 
Lincourt et ses deux soeurs ain­
si que. M. Louis I.afontaine, tous 
de St-Barthélcmy ; M. et Mme 
Roméo Laforest, ainsi que Jean­
ne, Claire, Rose et Hélène. La­
forest. M. Léopold Plante, Mmes 
Henri et Lucien Plante, tous de 
St-Ignacc.

Le défunt laisse dans le deuil 
son père et sa mère, 4 frères, 
Eugène, Gérald, George-Aimé, 
Maurice, trois soeurs, Srs Marie- 
Aimée et Bcrthc-Maric des Srs 
des Sis Coeurs et Thérèse.

V Une magnifique salle chauffée, 
100 x 20, située ail No 69 rue No­
tre-Dame. .lolicttc. S’adresser il M 
.1. Conrad Perrault, ,lolicttc. 27mjno

/
##1SS F Changement d'tjorairo en*Vigueur le 

26 Septembre.
LAISSENT JOLIETTE

Le DOCTEUR A. BELLEROSE 
Chirurgienk

t/z

■
No a#5. — «.45Diplômé en urologie, de l'Hôpital 

Xcckcr de Paris, demeurant 404 St- 
Denis, Montréal, donnera des con­
sultations >\ .lolicttc le premier et le 
troisième dimanche de chaque 
mois, A la résidence de son père, 
coin des rues du Parc et St-Marc. 
\ppel téléphonique A .lolicttc
ai «.

a. m., tous les 
lundi, mercredi et vendredi, un train 
mixte quitte Joliette pour St-,Jérôme. 
Hnwkesbury, arrête A toutes les 
lions intermédiaires et fait raccorde­
ment A Hnwkesbury pour Ottawa.

I
k

sta-& X No 9. — 7.46 a. m., tous les jours, 
excepté le dimanche, de St-Jérôme et 
les stations Intermédiaires.No 17. — 7.50 a. ni., tous les jours 

excepté le dimanche, pour Montréal 
et les stations Intermédiaires, fait 
raccordement A l'Epiphanie 
Itawdon.

V No IS. — 8.66 a. in., tous les jours," 
excepté le dimanche, de Chicoutimi, 
Rivière A Pierre, Carneau, Shawini- 

Falls et Grand’Mère et les sta­
tions intermédiaires.

No 10. — 10.66 a. m., tous les 
jours, excepté le dimanche, de Mont­
réal et les stations intermédiaires.

No 0. — 4.00 p. in., tous les jours, 
excepté le dimanche de Québec et 
les stations intermédiaires.

6.46 p. m., tous les 
jours, excepté le dimanche, de Mont- . 
réal et les stations intermédiaires.

! —-

& 1. pourPOELE A VENDRE gnn

m No 16. — 8.66 a. ni., tous les jours, 
excepté le dimanche, pour Montréal 
DIRECT.

No 10. — 10.66 n. m., tous les 
jours, excepté le dimanche, pour 
Slmwinlgan Falls, Clrand’Mère, Que­
bec et les stations intermédiaires.

No !). —• 4.06 p. ni., tous les jours, 
excepté le dimanche pour Montréal cl 
les stations intermédiaires, fait rac­
cordement A l’Epiphanie pour Raw- 
don.

Un bon gros poêle de seconde main 
est offert en vente A réduction. S'a­
dresser au numéro 6!) rue Notrc-Da

2s jno
.1X1

me, .lolicttc.f)« VZ" I
FAITES DE BONS ACHATSr/f

ASE M. Charles Desroches, marbrier, 
1G2 de I.nnnndivrc, Joliette, possède 
l'une des boutiques les mieux outil­
lées du genre au Canada et par scs 
prix, garantit de 20 A 2fi% d'écono­
mie. Monuments •en marbre, granit, 
pierre, installés partout dans la pro­
duce. Informez-vous des prix et ve­
nez visiter.

No 1S.

f

m lesNo IG. — 7.1 G p. m., tous
excepté le dimanche DEjours,

MONTREAL DIRECT.
No 200. — 3.50 p. m. Tous les 

un train

VJ/A No 18. — G.40 p. m., tous les jours, 
excepté le dimanche, pour St-Jérûme 
et les stations intermédiaires.

No IG. — 7.1G p. ni., tous les jours, 
excepté le dimanche, pour Rivière à 
Pierre, Chicoutimi et les stations in­
termédiaires, fait raccordement A 
Hervey, les lundi, mercredi et ven­
dredi pour l'Abitibi.

Dimanche Seulement

PS \f;
25mars 30fsV,

mardi, jeudi et samedi, 
mixte de Hnwkesbury, St-Jérôme et 
les stations intermédiaires.

\ A LOUER

Logement de liuil appartements, 
commodités modernes et hangar si­
tué au-dessus du magasin de M Ar- 
tluir Faust, Place l.avaltric, posses­
sion le 1er mai 1926. Pour visite et 
informations, s’adresser A LAVAL­
LEE & IaAVALI.EE, notaires, 32 
rue Manseau.

fx Dimanche seulement &

ARRIVE A JOLIETTE

Xo 118. — 10.55 a. m., (le Monk- • 
real ‘et les stations intermédiaires 
pour .lolicttc.

Pour tous renseignements, s’adres­
ser A l'agent local, M. C. G. Mae- 

Tél. U» rcail 115. s

C

LAISSE JOLIETTEIHmars j.n.o.
No 117. — 7.15 p. ni., pour Mont­

réal et les stations Intermédiaires.

LAISSENT MONTREAL 
Tous les jours, excepté le dimanche.

No 10. — Laisse Montréal A fl.HO 
a. ni., pour Joliette, Québec et les 
stations intermédiaires.

GRATIS ! GRATIS !IËt plierson.CcmWe de elinrbon gratis. S’adres­
ser A la Standard Lime 
Joliette, Qué.IDENTISTEY Demeurez fort en donnant à votre 

corps la nourriture qu’il lui faut

DOW CROWN STOUT

vous donnera plus de résistance, 

et vous fortifiera. C’est un 

breuvage délicieux et vivifiant

Company, 
18fév. j.n.o. Abonnez-vous à L’ETOILE du 

NORD si vous voulez être oienCHEZ LAVALLEE & FRERE
Ë N'oubliez pas que vous trouverez 

toujours chez I.avallée & Frère 
meilleur poisson frais, fromage de 
toutes sortes, fruits et légumes. 
Une visite-est sollicitée. — Service 
prompt et poli. Nous donnons 
attention toute spéciale 
par téléphone Numéro 10.

A noter que nous échangeons les 
chèques du Canadien National et 
très

No 18. - Laisse Montréal A 5.ini «enseigné sur tout ce qui se pas- 
p. m., pour Joliette, St-Jérûmc et les! se autour de vous.

B
I

\
Ë

unr 
aux or<lrr<X

/
a i- 
jnoDr J.-Eri. Gervais«

ST-AMBROISE DE KILDARE
\

lîclle ferme de 90 arpents en ou!- 
turg, bien bâtie, voisine de l'école, 
dans le huitième rang, aqueduc, rap­
pariant bons profits ; terre A bois 
de construction de 65 arpents. Con­
ditions f.vjdlcs. S’adresser A M. Oné- 
sime Dulicau, St-Ambroisc.

Chirurgien-Dentiste

35 rue Manseau, Joliette.
—♦ —

EXTRACTION SANS 
DOULEUR

I DENTIERS, PONTS, COU­
RONNES, PLOMBAGES, 

ETC.

I
I

il

1 Ml

=
30sept. 1 t:'sl

IA LOUER
l
Ë Un magnifique logement de 10 

appartements, pouvant servir pour 
bureaux ou maison de pension, 
chambre de bain, eau chaude, situé 
en haut de l'épiecric Magnan & 
Frère, rue Notre-Dame, Joliette, est 
A louer A très bon marché. I I f j.n.o.

ARRIVENT A JOLIETTEi

Arriva à 
Destination

.. „. 7.00 A. M.
9.20 A. M.

___  10.15 A. M.
_ ... 11.10 A. M.
.......  12.10 P. M.
........  3.34 P. M.
... _ 4.10 P. M.
........ 5.30 P. M.
_ _ 7.14 P. M

Départ à 
Destination

0.00 A. M.
7.30 A. M. 
8.20 A. M.
9.15 A. M.
7.45 A. M.
2.45 P. M. 

. 3.15 P. M.
3.30 P. M.
5.15 P. M.

De St-Gabriel .................
De Montréal .....................
De MoAtréal ....... .... „ .
De Montréal, Windsor
De Québec ............. _
De St-Gabriel .......
De Rerthicr - ... ... _.
De Montréal ..................
De Montréal ... ______ _

».

!} Véléphone Bell : 509.

CROWN STOUT
Brodait dclafemeuse brasserie Dow

DU NOUVEAU
Grand choix de coupons de serge 

.farine,
TWEEDS, BROADCLOTH et FILS 
à chemises. Cotons de toutes sortes.

: " bleue FI.ANELLF.TTF.,
“Le Journal du Peuple”

L’Etoile du Nord”«
i Bas, etc. Fil, 8e le rouleau. Coupons 

A couvre-pieds blancs, ou couleur. Co­
ton tubulaire A taie d’oreillers. 2èmc„ 
étage.

J. CLAUDE BARRETTE. 34 No­
tre-Dame, Joliette.

DEPART DE JOLIETTElu plus fort tirage dus journaux dans Ju­
liette. dans les paroisses environnantes, 

chacune prise séparément et A 
l'étranger.

Pour Montréal ... ._
Pour Bcrthier et Trois-Rivières, local 11.20 A. M. 
Pour Québec, rapide _ -.
Pour Montréal ______
Pour St-Gabriel _. .................
Pour Montréal, local .......
Pour Montréal, rapide _. ...
Pour Montréal, local ._ ...
Pour Québec, rapide -. ...
Pour St-Gabriel _______

... 8.55 A. M.7.00 A. M. 
9.30 A. M.

10.25 A. M.
11.25 A. M. 
12.10 1*. M.
3.34 V. M. 
1.1:1 1*. M.

I Mme Maurice Duval ; Cou telle-' l'eau cil granit bleu et blanc,
rie en argent, donné par M. et donné par M. et Mme V. Dcsipa-

. _ . _ , — Mme F.-E. Simard, de Bucking- rais ; Set à l'eau avec cabaret,
Manage Pu*»! Kaymond lmm . pcurrjer cn argent, don- donné par M. et Um»£. Diiva
Ces$joura derniers, fut celé- né par M et Mme Philias Lau- de Joliette ; Pot à tabac, don-

zon, Montréal ; Corbeil en ar- ne par M. Edgar Beaudoin.; Set
à chartreuse, donné par Mlle 
Estelle Duval ; Jarre à biscuits, 
en argent» donnée par M. 5. 
Lauzon, Montréal ; Set à l'eau, 
par M. et Mme O. Olivier ; Cas 
serolle en granit bleu et blanc, 
donnée par M. et Mme Léo Du­
val ; Rôtissoire en granit bleu 
et blanc, donnée par M. Armand 
Marcil ; Batteries de cuisine, 
donnée par M. et Mme Anatole 
Desjardins, Ste-Mélanie ; Caba­
ret» donné par Mlle F.-Fîfcet, Ste- 
Agathe des Monts ; Beurrier en 
argent, donné par M. et Mme E. 
Gaudct, Montréal ; Bain-marie 
cn granit bleu et blanc, donné 
par M. et Mme V. Masse ; Cor­
beille à pain en argent, donnée 
par M. et Mme Léon Lauzon, 
Montréal ; Jarre à biscuits en 
verre taillée» donnée par M cl 
Mme Alfred Marcil ; Set à dé­
jeuner, donné par Mlles Lucien­
ne et Yvonne Desjardins, Ste- 
Mélanie ; 6 cuillères/ en argent, 
données par M.et Mme A Beau­
doin, Montréal ; Set à limona-

2.00 P. M. 
1.20 P. M. 
1.05 P. M. 
5.40 P. M.
6.15 P. M.
8.15 P. M. 
9.45 P. M. 
8.10 P. M.

St-Thomas ; Cadeau de $7.00, 
donné par des amis de St-Tho- 
mns ; Jarre à biscuits cn argent, 
donnée par Mlle Anna Duval ; 
Plateau en verre taillé, donne 
par M. et Mme S. Richard, St- 
Jacques.

ST-THOMAS PRIX DE'L'ABONNEMENT :
Un an payé d'avance „ _ _ .
Dana un rayon de 40 milice 
Pour Ica Etata-Unia - _ _
La rédaction du Journal n cal paa respon­

sable des Idées et des opinions émîmes par 
Ica correspondants.

lîaoilt j.n.o
.. ..*1.00
..............7 û
.. .. 1.50 AVIS

M. François Rivet annonce qu'il 
vend du blé trille à la i/iain, celui 
dont on doit se servir pour faire du 
vin.

5.55 P. M. 
5.55 1*. M.

I

bré cn l’église de St-Tlioinns, le 
mariage de M. Rosario Duval à 
Mlle Estelle Raymond.

La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par M. l’pbbé Z. 
Beauchamp, vicaire. Durant la 
messe du mariage, du beau chant 
fut exécuté par Mlles A. Masse 
et P. Fafard, MM. M. Masse et 
A. Morin. Aussitôt après la cé­
rémonie, les nouveaux époux. 

! accompagnés de nombreuses 
t machines se rendirent à la de­

meure du marié où un somp­
tueux dîner leur fut servi.

7.14 1*. M.BUREAU ET ATELIER :
24 PLACE BOURGET. 

Joliette, P. Q.
TEL. BELL : 43.

La Cl# de Publication
“L'ETOILE DU NORD

Editeur-Propriétaire.
TARIF

DES PETITES ANNONCES 
—— DE —

"L'ETOILE DU NORD”
(En vigueur depuis le 15 mars 1925) 
UN CENTIN DU MOT. pas molna de 25cVi 

por Inaertlon.

IGscpt. Ifsgent, donnée par M. et Mme 
Jos. Chevalier, Joliette ; Canard 
cn granit bleu-blanc, donné par 
la famille B. Madon ; Cabaret 
donné par Mme E. Beaudoin ; 
Set à Veau en verre taillé, don­
né par M. et Mme T. Rivest ; 
Corbeille à fruits en argent, don­
née par Mlle Corona Marcil, de 
Medway, Mass., ; Plateau et as­
siette en cristal, donnés par la 
famille Albéric Guilbeault ; Set 
de fumoir, donné par M. Hercu-

LE DIMANCHE 
Arrivent à Joliette

>■
DEFENSE D’AVANCERDimanche, le 26, étaient de 

passage à St-Thomas, chez M.[ 
Elzcar Mondor, M. Z. Mailhol, 
vicaire de Ste-Julienne, M. Jos. 
Lévesque, ainsi que M. Patrick 
Mondor et sa famille, aussi de 
Ste-Julienne.

Je soussigné, fais défense d’nvnn- 
ecr A qui que ce soit A mon nom, 
sans une autorisation écrite et signée 
de ma main.

„ 10.15 A. M.
........ U.10 A. M.
.......  11.45 A. M.

5.30 P. M. 
7.05 P. M.

De I.anornie ... ... ... ... .. ... — 
De Montréal, Windsor _.
De Montréal,.Vigcr -. ... ... -. 
De ^lontréal — ... _. — — ~
De St-Gabriel _ -------------------

Départ de Joliette

9.53 A. M. 
9.15 A. M. 
9.45 A. M. 
3.30 P. M. 
6.10 P. M.J.-Arsène LA FOND,

Joliette. 
23scpt. Ifs18 septembre 1926.

"DODGE" A VENDRE
^ Mz* +

Etaient de passage chez M. 
Cyprien Lasalle, M. Toussaint 
Lasalle et sa famille, de Mont-

2.00 P. M. 
12.45 P. M 
6.16 P. M. 
9.45 P. M. 
9.10 P. M.

Pour Québec _. _. -. ... _ 
Pour -St-Gabriel .. -. ...
Pour Montréal, rapide .„ ._ 
Pour Québec, rapide _ ... 
Pour Montréal ..

10.25 A. M. 
11.45 A. M. 
4.13 P. M. 
5.65 P. M. 
7.05 P. M.

Un automobile “Dodge" (modèle 
coach), n'ayant parcouru que 3,500 
milles, cn très bonne condition, est 
effort A vendre A sacrifice. S’adres­
ser A II.-L. Sylvestre, 30 Place Bour­
get, Joliette. 23scpt. j.n.o

Le. annonce, de : NAISSANCES^OIUETC
PERDUS. SERVANTES 
26 ccntlna par insertion, suivant la for­
mule ordinaire, si payées d’avance. (Les 

de NAISSANCES sont grutui-

réal. J. E. POIRIER, Agent.A- /fc-
Dimanche soir, se réunissaientle Roy ; Set à limonade cn ver­

re taillé, donné par M. et Mme 
Jos. St-Amour ; Cornichonnier 

taillé et argent, donné

annonces 
tus pour les abonnée).chez M. Alfred Comtois, quel­

ques parents et amis parmi les­
quels : Mlle Christine Roy et 
M. Elisée Lasalle, Mlle Cécile 
Roy et M. Antonio Comtois,
Mlle Adrienne Roy et M. Adrien 
Comtois, Mlle Alfred» Comtois ^jtKTun'tt ctV™u
et M. Médnrd Lasalle, Mlle <iu'«u jeudi midi. catv heure, non.

. . ... i>o«é. pour autant d<i mots.
Léontine Comtois et M. Altleo ïx,a petite, annonces eeront reçue, iu'-
Forest, ce dernier de St-Mathieu , “
Abitibi ; MM. Gaston Musse, seront chargée, à_1% eentin du mot. 
Rémi Roy, Saul Comtois. Il y uuTîwm Zu^ag:
eut elmnt, musique, déclamation, ta demande, mal. 2nt
jeux de société, etc. L on se SC- néant un compte ouvert, une charge urt- 
para emportant de cette petite ditlonnello de B ccntln. par annonce .en,

réunion un - agréable souvenir. NOUS N ACCEPTONS aucune annonce do 
jap. Nnltoanccs. Fiançailles ou Mariage, com-

Jcudi dernier, M. Arsène "“"d'e^mém^VuTka R,™
de tabac île ponwbio".

Le. annonce* provenant du DEHORS »mt 
strictement payable, d'avance.

L’après-midi ainsi que la soi­
rée sc passèrent dans la réjouis- 

et tous se séparèrent em-

/•

Le. annonce. FIANÇAILLES. PROCHAINS 
MARIAGES. SERVICES ANNIVERSAI 
RES. REMERCIEMENTS pour SYMPA­
THIES. REMERCIEMENTS pour FA­
VEUR OBTENUE. AVIS "NON RES­
PONSABLE" et AUTRES. 60 eentin. par 
in.ertion suivant la formule ordinaire.

en verre 
par M. Israel St-Martin de 
Medway Mass. ; Set à déjeuner 

porcelaine, donné par 
Roger Raymond ; Casscrollc 
granit bleu et blanc, donnée par 
M. Osias Desmarals ; Gobelet à

sance
portant le meilleur souvenir de 
cette belle fête. A cette occasion 
les nouveaux époux reçurent de 
nombreux et riches cadeaux 
dont voici la liste : 1 set à l’eau 

taillé, donné par M. et

I

M.en Après le dur labeur quotidien, rien ne 
vaut, pour restaurer les forces, cette 
boisson saine, à la fois apéritive et 
tonifiantes qu’est le

en

kl ?
en verre

*4 »
11•••ST

St

G in Canadien
Melchers

Croix d’or
HT ;

OSCAR LANDRY, - PHARMACIEN
▼ ........... ...... ................................—........................................... ....... ..

de, donné par M. Noé Des jar­
dins, Montréal ; Set à déjeuner, 
donné par M. et Mme Pierre 
Martineau ; Set à l'eau, donné 

M. et Mme Adinas St-

IV 1
MH

2.78, 6 pour ......... 5.10 ‘ 1

Sal Hepatka, 0JB, 3 pour 1.00, 6 pour 
mojrMM, 0.65, psads — — ... —

Sirop do figue» de Californie, 0.60, 3 pour 
Forban*» pâte à dente, 0.35, 3 pour

| jRoy, commerçant 
St-Thomas de Joliette, est parti 

d’un mois à

par
Amour ; Set à crème; donné par 
M. Albert Morin ; Corbeille en 
argent, donnée par M. et Mme 
M. Champagne ; Set à chart reu­
se, donnée par M. et Mme Emile 
Desjardins, Montréal ; Soupière 
en gr&nit bleu et blanc, donnée 

Paul Raymond, Montréal ;

%
pour un voyage 
Norway Michigan, 
aussi plusieurs autres villes en­
vironnantes.

cit sujette h l'approbntlmi ^ Fébriqul b Bertille^villo, QoL,

lance du Gouvernement Fédéral, rectifié quatre 
foie et vieilli

50.90 Toute annonce 
dus éditeurs.Il visitera

...... ...0if0

1.80
/

HSirop Gray, petit. 038, 3 pour 1.00, 6 pour
grand, 0.65, 3 pour 1.68, 6 pour.............

Kellog pour Pestbme, petit, 038, 3 pour ............ 0.69
>...........0.90

::3.00 Chez nous et
autour de nous Gros: 

Moyens i 
Petits:

ISLE DUPASpar
Boîte de cigares, donnée par M. 
Arthur Robillard ; Oreillers bro­
dées, données par M. P. Ray­
mond, Détroit, Michigan ; Ser­
viettes de bain, données par 
Mlle Lebé Mailloux, Windsor, 
Ont., ; Plat à vaisselle en gra­
nit bleu et blanc, donné par Mlle 
Marie-Anne Raymdnd. Bucking­
ham ; Jarre à biscuits en verre 
taille, donnée par M. et Mme 
/). Caron, Joliette ; Crucifix en 
argent, donné par M. P Desjar­
dins, Ste-Mélanie ; Cadran en 

I argent, donné par M. E. Mndôn ; 
J Théière en granit bien et blanc, 
I donnée par M. <* Mme O. Ro- 
I billard ; Cadeau de $10.00,. don­
né par M Joseph Duval, Baie 
St-Panl ; Cadeau de $5.00, don­
né par M. T. Giroux, grand’pèrc 
de la mariée, de St-Esprit ; Ca­
deau de $7.00, donné par M. 
Duval, grand’père du marié, de

21 onces 2. SS0.78, 3 pour 2.10, 6 pour............... 4.14
1.18. 3 pour 3.28, 6 pour...............6.00
5.80, 3 pour ........   15.00

Pertussin, 130, 3 pour 438, 6 pour
petite, 0.60, 3 pour .... ............-

Lait 4e magnésie PhilMpe, 030, 3 pour 1.44
.„ ......1030

... ...140
......... 1030

.w —..... 2.70
......6.00

1 u... ...SHMr

...

Nisjol, • 10 onces L10 w
1 CANAOUUT*

16 Ces jours derniers, est décé­
dé M. Roger Dandonncau, fils
de M. Joseph Dandonncau^ de (j„ bon logement à louer, à bonnes 
l’Islc Dupas, à l'âge de 12 ans. conditions, cause de départ. S'mlrcs- 
après quelques heures de mala­
die seulement.

i Le service fut chanté par M 
l’abbé Poirier, curé, auquel as­
sistait un grand nombre de pa­
rents et d’amis.

La quête fut faite par MM.
Eugène et Gerald Dandonncau 
de Montréal, ses frères.

Les porteurs étaient scs frè- 
Eugènc, Gerald et Geor­

ges-Aimé, Léon Farly, son cou­
sin.

100 LOGEMENT A LOUER Th» Melchers Gin A 
Spirite Distillery Co., 
Limited - Montrée!

Distillerie à

8.10
hL... ...

«scr A M. Oviln Hlvhard, 95 St-Louis
2s jnuSohraL 2.00, 3 pour 830, 6 

petite ... ... ...
UrasaL 2.00, 3 pour 830, 6 pour 

petite» 100, 3
UrodooaL 130y 3 pour 335, 6 pour.....
Fandorme, petite» 0.70, grande......... ...
Seven Woodbury, 038, 3

M
GRATIS I GRATIS !

Cendre de charbon gratis. S'adres­
ser à la Standard Lime Company, I 
Joliette, Qué. I8fév. j.n.o.'

FAITES TEINDRE A JOLIETTE
U, c

1La Teinturerie Voltras, 17 rue 
Guilbauit, Joliette, teint avec succès : 
manteaux, robes, costumes, bas, ri­
deaux, portières, habits, draperies cl 
toutes autres sortes de lingerie. I.es 
articles de deuil sont livrés sous 21

lOav, jno

IIWMIMIIMIIIMIIMUOMM,,,,,', lemsHMimHHwmeHsnissmimiMW

ixOSCAR LANDRY, - PHARMACIEN rca :
CESSALA PHARMACIE LA MIEUX ASSORTIE OU 

DISTRICT.
51 Rue Notre-Dame, Joliette.

TéL 228 et

\
eu res d'avis.Un cantique d’adieu fut chan­

té par M. Antoni Dandonncau. 
de Montréal, son cousin.

Conduisaient le deuil : M.
Joseph Dandonncau, père du 
défunt, ses soeurs, Srs Marie Ai

?\

SERVANTE DEMANDEE 7 i «
%Une servante trouvera une position, 

immédiate en s'adressant A Mmç H.- 
Sylvestre, *5 rue St-Vtatcur, ,lo- 

23sep. j. n. o.
1t

dette.
t

t r\
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Vos enfants 
croissent-ils assez 

rapidement ?

NAISSANCE
A St-Thomae de Jollette, le 18 

septembre, l'épouse de M. Hormlsdas 
.Desmarais, née Cécile Gervals, un 
fils qui reçut au baptême les .noms 
de Joseph, Claude, Maxime.

Parrain et marraine, M. et Mme 
Arthur Mondor, cousin et cousine de 
l'enfant. Porteuse, Mine Emile Mon­
der.

LES NOTEES A L’ETRANGER L’Hon. Lucien Cannon, Sf ans, Ca­
nadien-français, avocat, catholique.

L'hon. W. R. Motherwell, 06 
Irlandais-Anglais, agriculteur, presby­
térien;

L’hon. W. D. Euler, 01 ans, Alle- 
mand-anadlen, éditeur, luthérien. '

L'hon. P.-J. Venlot, 68 ans ans. 
Acadien, agent d'assurance, catholi­
que.

' ^Nous apprenons avec plaisir que 
Mtre Anatole Gaudet, avocat, main­
tenant de Fan*am et autrefois de 
Jollette, vient d'être nommé Conseil 
du Roi, par le Gouvernement Pro­
vincial.

ans,
M
/

Une Nouvelle Preuve Que Nous Sommes 
les Champions des Bas Prix

Sont-ils robustes, seins et forte, on 
pâles, faibles et épuisés ? PEN VOYAGE

": Les enfants dans la croissance ont 
besoin d’une nourriture abondante et 
il arrivera quelquefois qu’lis ne vou­
dront pas de la nourriture dont Ils 
ont besoin pour acquérir des forces ; 
alors Ils deviennent pftles, faibles et 

épuisés. On peut 
L parer à ce défaut 
^ d'alimentation par 
A l’emploie du Fa­

ther John's Medi­
cine qui contient 
précisément 1 e s 
éléments nutritifs 
dont ces enfants 

r ont besoin et voi-
• là pourquoi tant

d'enfants augmentent régulièrement 
■de poids pendant qui'ls prennent de 
ce vieux remède de famille.

Le Remède du Père Jean est une 
preparation 
d’huile de foie de morue et d’autres 
ingrédients de façon telle que les 
éléments nutritifs en peuvent être 
absorbés facilement par 1rs person­
nes affaiblies et épuisées. Vos amis et 
vos voisins en connaissent la valeur. 
Des milliers de mères comptent sur 
lui pour maintenir leurs enfants bien 
portants et forts.

M. Simon Aatphan, propriétaire de 
la Dominion Knitting Co., de Jailet­
te est en voyage d’affaires aux Etats- 
Unis. M. Astphi visitera Boston, 
New-York, Philadt-phle, Pawtucket 
et autres villes où il étudiera le sy*- 
time des grandes industries du genre 
de ta sienne. M. Astphan a l’intention 
de s'acheter des machines mode ries 
qui seraient d’un grand avantage 
pour son industrie.

Son contremaître, M. P. H. Lus­
sier accompagne M. Astphan. Tous 
deuç seront de retour le 9 courant.

L'hon. J.-E. Sinclair, de Queens’s,- 
Ile du Prince-Edouard, qui va en­
trer dans le ministère, est âgé de 47 
ans, d’origine écossaise, agriculteur 
et presbytérien.

Le guide parlementaire ne con­
tient pas encore de renseignements 
sur le col. J. L. Ralston, qui sera 
ministre de la défense nationale.

REMERCIEMENTS
Remerciements à Ste-Thérèsc pour 

faveur obtenue avec promesse de pu­
blier.

Priez Stc-Thérèse et ayez con­
fiance !

I

x.à EN VILLE

!-A Mlle Eliane Majeau de Ste-Julicn- 
nc,. était en promenade à Joliette la 
senâüne dernière,
Mlles Dupuis et Miles Queen de lit 
rue St-Chanles-Borromée.

Cette Vente-ci dépassera toutes celles que nous avons déjà 
faites : — comme PRIX, VALEUR et QUALITÉ.

Nous nous contentons de faire tourner notre stock pour de 
l’argent comptant ; nous achetons comptant à bon marché 

et vendons que comptant à BAS PRIX.

. ST-UGUORIchez ses amie».
I5 y m

Mercredi, le 22 septembre, !x 
9 heures a été béni dans l’église 
de St-Liguori, par M. l’abbé 
Achille Lachapelle, frère du 
marié, le mariage de M. Ernest 
Lachapelle de St-Jacques l’Achi- 
gan, avec Mlle Philomène" Gau 
det, de Saint-Liguori. Servaient 
de témoins M. Ephrcm Lacha­
pelle, frère du marié et M Eme­
ry Gaudct, père <fc la mariée.

Plusieurs parents et amis as­
sistaient au mariage.

TERRE A VENDRE Un Studio où ;

Terre de 60 arpents, située près de 
■la ville, A vendre, à bon marché pour 
cause de santé. S’adresser à Georges 
Labine, .Toilette, route rurale. No 1.

. 7oct. 4fs

Il y a du

il
v"SERVICE.

habilement com]>oséc i
Equipement tout- 

X - fait moderne. 
Photographies Joui 
et nuit. BpfeUlltd: 
ta pose et la re- 

| toucha en photo­
graphie.

1ST-JEAN DE MATHA
Mercredi, le 6 octobre, en l'église 

de St-Jean de Ma thin, a été célébré Je 
mariage de M. Ovila Moreau, fils de 
M. et Mme Won Moreau, de Joliette, 
avec Mlle Yvonne Uénault, de St- 
Jcan de Matha.

Nos meilleurs souhaits aux nou­
veaux époux.

UNE CHANCE CACHETER DANS LA SAISON A DES PRIX ERCORE JAMAIS VUS A JULIETTE
UNE VISITE SOL­

LICITEE.
(
BMANTEAUX en point d'aiguille, velours de 

Russie, duvetine, suède et velours de laine h 
$8.50, $12.50, $15.00, $25.00 jusqu'à $45.00.

ROBES en crêpe canton, crêpe georgette à 
$8.50, $9.50. $12.50, jusqu'à $25.00.

,v-Après la cérémonie, le vin fui 
servi chez Mme A. Lachapelle 
de St-Jacqwes, après quoi les 
heureux époux partirent . en 
voyage de noces à Montréal. Ils 
visitèrent Mgr Richard, oncle de 
la mariée et M. Damien Brouil- 
lette, oncle du marié et plusieurs 
autres parents.

A leur retour, le souper fut 
servi chez M. Emery Gaudet, 
père de la mariéé.

Welly Desers, 19 PI. Bssrget, Jsliette.
*

Chez Nous et
Autour de Nous ROBES en flanelle, tricotine et en faille à 

$4.50, $5.50, $9.00 et $15.00.
SERVANTE DEMANDEE

MANTEAUX de fourrure à $75.00, $95.00, 
$175.00 et plus.

Tel. 62. On demande une servante immé­
diatement à la Ferme Avicole, St- 
Félix de Valois, Co. Jollette.

B. P. 597

3.-E. EbapulNOMME GERANT A 
TERREBONNE CHAPEAUX à $1.25, $3.75, $4.00, $5.50 et

$6.00.NOTAIRE
Argent à prêter 

$500.00 à $5000.00

IMPORTANT A LIRE COSTUMES en poiret à $15.00 et $25.00.M Louis-Philippe Bertrand, jus­
qu’à ces jours derniers assistant-gé­
rant à la banque Canadienne Natio­
nale à Jollette, vient d’étre nommé 
gérant de la metpe banque à Terre- 
bonne. M. Bertrand a quitté notre 
ville aujourd’hui même.

Nous félicitons M. Bertrand pour 
sa belle promotion.

chez René Martin, libraire, 72 rue
IIve bureau “roll top”, tiré au sort 

le 30 du mois dernier a été gagné par 
Mlle Eugénie Laurin, Ste-Maric St- 
lomé.

200 volumes, romans, histoires d’a­
venture, etc., sont actuellement en 
vente à des prix très spéciaux ; la 
réduction variant de 30 à 60%.

Un cadeau religieux est souvent 
très apprécié. — Nous avons en 
mains un assortiment varié à des prix 
raisonnables. — Vovez-en l’étalage 
dans notre vitrine.

• IIIMIIMimmilllimMMHlIMIHMI

RENARDS à $15.00, $25.00 et $48.00. 
BAS en SOIE réduits à 25cts.

i:Petits billets escomptés. Prêts 
sur gagea. — Confidentiel.

rLes nouveaux époux reçurent 
beaucoup de cadeaux. Mgr J.- 
A. Richard, curé de Verdun don- 

magnifique horloge, M. 
Léopold Gaudet, un service de 
vaisselle, MM. Trefflé et Del 
phis Gaudet, $5.00 en or ; M. 
Alcide Richard, $5.00 en or ; 
M. l’abbé Henri Gaudet, $2.00 
en or

;
h
■■

15 St-Paul, JOL1ETTE. na une

FOURNAISE A VENDRE *UNE VISITE VOUS CONVMNCR* UE NOS BIS PRIX.Fournaise à air chaud “Legnré", 
No 220, en bon ordre et n’ayant ser­
vi qu’une couple d’années. Conditions 
faciles. S’adresser i\ 99n rue Notre- 
Dame, ou casier postal 268, Joiicttc.

7oct. j.n.o.

A LOUER
Un logement de 7 appartements si­

tué rue St-Edounrd, près du Boule­
vard Manseau. Possession immédia­
te. S'adresser h J.-P. Abondais Ciiam- 
pagne, *0 St-Edouard,

HONNEUR AU MERITE
Mlle Flore IlobiUard, de St-Félix 

de Valois, vient de recevoir du Dé­
partement de l’Instruction Publique, 
par l’entremise de M. l'inspecteur T.- 
A. Poitras, une prime .pour 
cès obtenus dans l'enseignement. Mlle 
IlobiUard enseigne à St-GnbrieJ.

FUSIL PERDU
IJ a été perdu le 7 septembre, de 

St-Alphonse à Jollette, un fusil neuf 
à deux canons, calibre 12, de fabrica­
tion belge, marque “Le Centaure". 
S’adresser à M. Adélard Lapierre, 21 
rue Archambault, Jollette, Qué. 1

Ê

; M. Alcide Gaudet, $2.00 
en or ; M. l’àbbé Achille Lacha­
pelle, $7.00 ; Paul Lachapelle» 
$8.00 ; Ustensile en aluminium, 
nappe, donnés par M. et Mme 
Napoléon Rivest ; Poivrière et

NAISSANCE
S
-

C. CORMIER
M. et Mme Emile Viens, ont le 

plaisir d’apprendre à leurs parents 
et amis la naissance d’un fils, baptisé 
sous les noms de Joseph, Charles- 
Edouard, Donatien, René. Parrain 
et marraine : M. et Mme Eugène salière, données par Mlle Co- 
Brousseau, cousin et cousine de lombe J-évesque ; Nappe don-

"t! P" G-;-
Ustensiles de cuisine en alumi­
nium, donnés par MM. Lucien 
et Albert Rivest ; Plateau à gâ­
teaux, donné par M. Arthur Mi- 
reault : Horloge, donnée par 
M. et Mme Ephrem Lachapelle ; 
Coutellerie, donnée par Mme 
Vve Y. Lachapelle et M. Marcel 
Lanoue ; Set à bière, donné par 
M. Médéric et Gédéon Forest ; 
Corbeille à pain, donnée pur 
M. Amédéc Forest ; Plateau i 
fruits, donné par M. Joseph Ri­
vest ; Corbeille en porcelaine, 
donnée par Mlle M.-Berthe 
Chayer ; Drap de laine et pla­
teau à biscuits, donnés par Mlle! 
A. Bélanger ; Chemin de table 
et satuette, donnés par Mlles 
Délia et Louisa Richard ; Pot à 
tabac, pipe, donnés par François 
Dugas ; Set à crème, donné par 
Jacques Gaudet ; Corbeille à 
pain, donnée par Athanase Gau­
det ; Set à crème, donné par M. 
Napoléon Gaudet ; Jarre à bis­
cuits, donnée par Mlle Simone 
Gaudet ; Pantoufles, données 
par Mlle Germaine Gaudet ; 3 
plateaux, donnés par Mlle Cla­
ra Gaudet ; Plateau à gâteau, 
donné par M. Ladislas Lacha­
pelle ; Bouillotte, donnée par 
M. Avila Forget ; Set à épices, 
donné par M. Georges Forest ; 
Rôtissoire, donnée par M. Al­
phonse Gaudet ; Jarre à bis­
cuits, données par M. Arthur 
Thibodeau ; Ustensils de cuisi­
ne, donnés par M. Séraphin 
Gaudet ; Set de brosses, donné 
par M. Eugène Dupuis ; Echar­
pe et cols, donnés par M. Henri 
Gaudet ; Boîte à pain et cou­
teau, donnés par M. Armand 
Lachapelle.

7oct. j.n.o.A VENDRE
Un capot en mouton lie Perse et 

casque en loutre ; le tout en très 
bon ordre. S’adresser à 17 Manseau. '

HOTEL PLACE VIGER 
Gara Viger, Montréal. 2 Place Bourget, Jolletteses suc-

fNOTEZ BIEN MESDAMES
Ecoulement : chapeaux à bas

prix. — Confection de chapeaux 
ponr 50c de façon. — Spécialité : 
dessins, “divers peintures" sur soles, 
velours, feutres, etc., garnitures, 
chapeaux recherchés. — Avantages 
en vous rendant au No 43 rue St- 
Thornas, Joiicttc. Près de la Cie 
Copping.

Approximité du commerce et 
des affaires, des Cours de Jus­
tice et des Marchés, 
ne et service impeccables, per­
sonnel bilingue. — Prix à por­
tée de tous.

■Cuisi-

TERRE A VENDRE
Us I/C train 15 laissera Grnnd’MfcrcA noter que ce changement va 

6.19 a. ni., Juliette 8.56 a. m., et nr-j nous fournir un service de train en- 
riveru h Montréal à 10.10 «. m.

Le train 16 fera raccordement à 
Hervey Jonction avec le train No 11, 
de Québec à Cochrane, tous les 
jours, excepté le samedi, et le train 
No 15, fera aussi raccordement il 
Hervey Jonction tous les jours ex­
cepté le lundi avec le train No 12 
venant de Cochrane.

Ces trains auront des chars-dor­
toir modernes, tous les jours, excepté 
le dimanche de Montréal à Chicouti­
mi, et tous les jours, excepté le sa­
medi de Chicoutimi à Montréal, aus­
si tous les jours, excepté le samedi 
de Montréal à Cochrane, et tous les 
jours excepté le dimanche de Cochra­
ne A Montréal. Ces trains auront en 
plus tous les jours un wagon cafe- 
parloir entre Montréal et Rivièrc-A- Est, l'hon.
Pierre.

M. Hinfret, Québec-est. l’hon M. 
Lapointe, Dorchester, l’hon. M. Can-, 
non ^ Cluitcauguay, l’hon. M. Robh; 
Middlcscx-Oucst, l'hon. M. Elliott, 
Brandon, l'hon. M. Forkc, Richelieu, 
l’hon. M. Cardin et Regina l’hon. M. 
Dunning. On croit que tous ces mi­
nistres seront réélus par acclama­
tion. Dans le cas.des autres minis­
tres, y compris l’hon. Mackenzie 
King la date des élections partf'lies 
sera fixée plus .tard, le rapport offi­
ciel des dernières élections n'uynnt 
pas encore été reçu.

Une belle terre de 150 arpents,
avec maison et dépendances, située A
environ 2 milles de l’église de St- „ „ „
Thomas, A vendre à bonnes condi- et MnM! I1lUuls Beaudry, de
lions. S’adresser A Mme Art. Gou-1 1’Ass‘>'nPtion. ont 1= plaisir d’np- 
let, 99 Manseau, Juliette. prendre A leurs parents et amis la

naissance d’-une fit le baptisée sous 
les noms de Marie-Thérèse, Anita.

Parrain, M. Laurent Beaudry, frè­
re de l’enfant, marraine, Mlle Va­
lentine Beaudry, tante de l’enfant. 
L’enfant était tenue sur les fonts 
baptismaux par Mile Jeannette Beau- 
dry, cousine de l’enfant.

A VENDRE

NAISSANCE tre llcnvcy Jonction et Cochrnnc six 
jours par semaine au lieu de trois 
jours comme par le passé.

Pour toutes informations, s’adres­
ser A l’agent des billets, M. C.-G. 
Macplierson, tél. Bureau : 115.

Dr B. PIETTB
SUCCES Chirurgie* de l’Hôpital 

St-EuwU.Mille M .-Reine Massi cotte de Ste- 
Mélanie, Co. Juliette, qui était l’un 
dernier institutrice à Desmeloizcs, 
Abitibi, vient de recevoir du dépar­
tement de l’Instruction publique par 
l’entremise de l’inspecteur d'écoles 
M. J. A Drolet, une prime de $20.00 
comine récompense pour succès 
portés au cours de la dernière année

LA DATE DES ELECTIONS PAR­
TIELLES POUR LES MINIS­

TRES A ETE FIXEE AU 
NEUF NOVEMBRE

ELECTRICITE MEDICALE 
RAYONS. X. ■

+
I* J de des opireirleee- 
five come l'de lair. 
Align»*»*t parfait. 
"Sensible

Heure» de bureeu t La date des élections partielles
pour la réélection de 11 ministres u 
été fixée A mardi le 9 novembre, le

EN PROMENADE
MM. Philibert Richard, Chs-Aug. 

lendemain du congé de l’armistice. La Perreault, Donat Roy et Mlles Yvon- 
nomination aura lieu le 2 novembre tlc Perreault, Rose-Hélène Lafortu- 
dans les comtés suivants : Glouccs- nc ct Germaine Desrosiers, sont allés 
ter pour 1 bon. V eniot, Edmonton- faire une promenade aux Trois-Ri- 

, Stewart, Waterloo, vières ct A Shnwinigan Falls diman- 
* *lon- ”u^er» St-Jacqucs, l’hon. c),e dernier, visiter quelques amis.

rem- 3 à 4 p. m. 7 à 8 p. m. 
10 1 11 heure» ». m. à l'Hôpital

Moulin à farine contenant machi­
nes à rouleaux à fleur Ogilvv et 2 
inoulangcs, le tout situé sur ia ri­
vière Bayonne avec pouvoir d’eau 
l>oavant faire marcher le tout en­
semble, chaussée en ciment. Tout en 
bon ordre A vendre à bas prix. Avec 
dépendance. A 
S’adresser A Oct. Bcllero.se, St-Félix 
de Valois, Co. Jollette.

acolalre.
:

ST-LIN
Durable.MM. J.-E. Lai onde, entrepreneur 

et Forest, hôtelier, R>och Lévesque, 
barbier de St-Lin étaient de passa - 
ge à Jollette vendredi dernier pour 
affaires importantes.

Le gouvernement •eoditloa» facile».
Vaillesmille des chars. gKing •#

prise»7oct. 2fs
P

pai^ial. Téléphones «aIL EST LE PLUS JEUNE QUI AIT 
JAMAIS ETE CREE DEPUIS LA 

CONFEDERATION
f

Aeriias peur dAiaile. t| Piano ‘Contant’
$340

# IliliiiiilISlîiiiniiiüiiiüiiiSpécialités : Réparages et peintures 
de ponts en fer, toits d1'églises, 

clochers, couvents, etc.

R
La moyenne d'âge de me» membre» 

•st de S3 an». — Il contient huit 
Ecoesei» et eept catholique». — 

Un nouveau venu, le colonel 
Ralston.

«X. or PARADA mon 
113. rue Ratre ta» Ouest, s

I N>
J.-E. LALONDE sA. R PELTIER, gérant provincial.CINQ CANADIENS FRANÇAIS ET 

UN ACADIEN ff
GERANT DE

THE CANADIAN LIGHTNING ROD.

St-Lin des Laurentides, Qué.

Un chroniqueur a calculé que le 
nouveau cabinet King était le plus 
jeune depuis la Confédération, la 
moyenne d'âge de scs membres étant 
de 53 ans. L’élément écossais prédo­
mine. Huit représentants de cette 
nationalité ont des portefeuilles. La 
religion des ministres a été puisée à 
des sources de renseignements com­
pilés la plupart avant l'union des 
églises. Le ministère est composé de 
sept catholiques, de six presbytériens, 
de deux baptistes, d'un anglican, d'un 
unioniste et d’un luthérien. Ces chif­
fres tiennent compte de l’hon. J.-E. 
Sinclair qui va entrer dans le gou­
vernement.

Voici les noms des ministres avec 
leur Age, leur origine, leurs occu­
pations et leur religion :

Le premier ministre King, 62 ans, 
Ecossais, premier ministre, presbyté­
rien.

VOS YEUX Pourquoi devez*vous 
P acheter ainsi que son 

Piano Automatique 
à $USO.

Faites examiner 
votre vue parLa transformation 

graduelle de 
nos route»

» I

Emile Prévost Parce queTHEATRE SPECIALISTE 
OPTOMETRISTE ET 

OPTICIEN 
D’EXPERIENCE

le Piano "Coolant" oat fait

pause - Coups
___________ JOLIETTE, P. Q. 1

Inon par une
jeune manufacture de 10 ou 30 ans, «nais 

„ ,, P" manufacture établie en 1880,
ayant 70 ans d experience et possédant des bon spéciaux pour les pianos, séchés de. 
puis des années. Il est bon de considérer ceci car il entre plus de bois - un piano 
que de métal. Je roua ferai voir pièce par pièces toutes les parties du Piano "Cou- 
tant", chose qu’aucun autre marchand de pianos fer* je le démonterai, pour vous 
convaincre de sa construction supérieure aux autres pianos beaucoup plus dise en- 
dieux. Dans le Piano "Contant" voua area l’action Otto fligel montée aur cuivre, 
les cordes de bosse complètes en cuivre, couplets et pédale. |en cuivre, et la rèdnt- 
de soetenutd.

IEn plus de la constmetion et de 
l’entretien des routes, le ministère de 
lu voirie poursuit depuis quelques an­
nées l’exécution d’un vaste program­
me de renouvellements de surfaces. 
Certaines routes datent de 10 ans et 
plus. L'usure seule, même si la circu­
lation fût restée stationnaire, mit 
rendu le renouvellement de surface 
indispensable. La circulation aug­
mente de 16% en moyenne chaque 
année. Au cours des trois dernières 
années, elle a augmenté de 60%.

Sauf dans les districts de Mont­
réal et de Québec, la plupart des 
routes sont recouvertes de gravier, 
seul mode d’amélioration possible 
pour Ven semblé des routes de la 
province. Les ressources financières 
de la province ne permettent pas 
d’adopter, comme mode général d’a­
mélioration, un pavage plus perma­
nent. T,e gravier suffit d’ailleurs dans 
la plupart des cas, sauf sur les rou­
tes où la circulation a augmenté et 
évolué dans des proportions considé­
rables. Sur ces routes, le ministère 
de In voirie exécute graduellement un 
programme de réfections en neco-d 
avec les ressources financières de la 
province et avec les exigences de 
la circulation.

Les travaux de ce genre exécutés 
ou en cours d’exécution cette année 
forment, sur les grandes routes seu­
les, ude longueur d’environ 80' mil»

Choix complet de lunetterie

VENDREDI - et-SAMEDI 26 ne St-Pnl, Mette I
Représentation spéciale à 10.15 du soir. 

VUES OFFICIELLES DES
IIL’hon. J.-A. Robb, 67 ans, Ecos­

sais, propriétaire de moulin, presby­
térien.

L’hon. C.-A. Dunning, 41 ans, An­
glais, agriculteur, presbytérien.

L’hon. Ernest Lapl/ointe, 48 ans, 
Canadien-français .avocat, catholi-

Je défie toute compétition pour la vente de pianos de cette qualité à dns prix 
si modiques ; à vous mesdames et messieurs de venir nous rendre compte 'au petit 
Salon de la rue Ste-Ansea

2 - Grands Combats - 2 
JACK DEMPSEY

VS

GENE TUNNEY

Changement 
dïioraire au

C. N. R.que.
L’hon. J.-C. Elliott, 54 ans, Ecos­

sais, avocat, baptist*.
L’hon. P.-.Î. Cardin, 45 ans, Cana­

dien-français, avocat, catholique.
L’hon. Charles Stewart, 58 ans, 

Ecossais, agriculteur, anglican.
L’hon. Robert Forke, 66 ans, agri­

culteur, Eglise Unie.
L’hon. James Malcom, 46 ans, Ecos­

sais, industriel, presbytérien.
L’hon. Peter Ilecnan, 52 ans, Ir­

landais, mécanicien de locomotive, ca­
tholique.

L'hon. Dr J.-H. King, 54 ans, 
Ecossais, médecin, bapttste.

L'hon. Raoul Dandurand, 65 ans. 
Canadien-français, avocat, catholique.

L’hon. Fernand Illnfret, 48 ans, 
Canadien-français, journaliste, catho­
lique.

^appelez-vous cette adresse et vous 

serez assuré d’un bon guide pour 

l’économie de votre argent.

Pour le championnat poids lourd.
On est prié de prendre note de 

changements importants.
ces

PAUL BERLENBACH
En Vigueur le 10 octobre.VS

JACK DELANEY ILe train 117 laissera Jollette ù 
7.50 p. m., au lieu de 7.15 p. m., et 
arrivera à Montréal k 9.20 p. m.

Les trains 15 et 16. — De Mont­
réal k Rivière à Pierre, dimanche 
compris, tous les jours à partir du 
10 octobre. Connections pour Abiti­
bi, tous les Jours, excepté le same­
di, dimanche compris.

Le train 16 laissera Montréal à 
•6.15 p. m., comme à présent? Jollette 
f J0 p. m., et Grand’Jdère 9.80 p. m..

(OVILA CHAPDELAINE) 
Pour le championnat du monde, poids

VOUS VERREZ 44 Rue Ste-Annemoyen.

25 - RONDES - 25
RONDE PAR RONDE. Utiei Cutset, Accorder. /

Orchestre : 50 cts. Balcon : 35 cts.
les. ■Hy


